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Résumé. — L'auteur analyse la validité des synonymies des taxons de Vespinae cités de France métropolitaine, Les 
taxons suivants sont considérés comme des nomina dubia : Vespa sylvestris Scopoli, 1763, Vespa holsatica Fabricius, 
1793, Vespa saxonica Fabricius, 1793, Vespa sexcincta Panzer, 1799, Vespa bavarica Schrank, 1802, Vespa biloba 
Schilling, 1850 et Vespa tridens Schenck, 1853. Afin de préserver la stabilité de la nomenclature, des néotypes sont 
désignés pour Vespa saxonica Fabricius, 1793 et Vespa sylvestris Scopoli, 1763. Plusieurs synonymies nouvelles sont 
établies : Vespula vulgaris sensu Retzius, 1783 = Dolichovespula saxonica (Fabricius, 1793) ; Vespa frontalis Latreille, 
1802 = Dolichovespula media (Retzius, 1783) ; Griseovespula Daglio & Jacobson in Daglio, 2019 = Vespula Thomson, 
1869 ; Lineovespula Daglio & Jacobson in Daglio, 2019 = Vespula Thomson, 1869. Au terme de l’examen, un catalogue 
synonymique des Vespinae de France métropolitaine est proposé. 
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Introduction 


La présente publication constitue la seconde partie d’un examen 
critique des synonymies des Vespidae sociaux de France 
métropolitaine. La première ayant été consacrée à la sous-famille des 
Polistinae (Gereys, 2022). 

Plusieurs taxons de Vespinae paléarctiques à large distribution, 
cohabitent à l’extrémité orientale de la zone — voire au-delà — avec des 
formes proches, le statut de ces dernières faisant parfois débat. 
N'ayant quasiment aucune expérience des Vespinae extrême- 
orientaux et néarctiques, l’examen des statuts de ces formes ne repose 
ici que sur une compilation de la littérature existante, la plupart des 
problématiques n'étant pas tranchée. Les sections qui leur sont 
consacrées doivent donc être abordées avec une certaine prudence. 
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Les Vespinae de France métropolitaine se divisent en trois genres : 
Vespa Linnaeus (généralement désigné par le terme frelon), 
Dolichovespula Rohwer et Vespula Thomson (généralement 
désignés par le terme guêpe). 


Genre Dolichovespula Rohwer, 1916 


Dolichovespula Rohwer, 1916 


Créé pour englober les guêpes possédant un espace malaire long. 
Sur la base d’une étude menée sur huit espèces de guêpes 
européennes, basée sur des électrophorèses enzymatiques, Varvio- 
Abho ef al., (1984) estiment que Dolichovespula n’est pas un groupe 
monophylétique. Cette étude a toutefois été vivement critiquée par 
James Carpenter, qui a estimé que les données de ces auteurs n’ont 
pas été interprétées correctement. Sur la base d’une analyse 
cladistique et d’une analyse de ces mêmes données, Carpenter, 
(1987a : 423, 1987b : 63) a estimé que Dolichovespula est un groupe 
monophylétique fondé sur au moins huit apomorphies. 


Pseudovespula Bischoff, 1931 

Décrit en tant que sous-genre de Pseudovespa Schmiedeknecht 
(taxon regroupant les guêpes inquilines), pour englober les 
Dolichovespula nquilins. 
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Carpenter (1987a : 424) estime que les caractères définissant le 
taxon ne sont pas des apomorphies et considère que ce groupe est 
peut-être polyphylétique. Les analyses phylogénétiques de Carpenter 
& Perera (2006), puis celles de Lopez-Osorio et al. (2015), incluant 
notamment les trois espèces inquilines de Dolichovespula, ont 
montré que ces espèces forment un groupe monophylétique. 


Boreovespula Blüthgen, 1943 

Décrit comme sous-genre de Dolichovespula (pour englober D. 
norwegica et D. saxonica). Carpenter (1987a : 424) estime que ce 
taxon est au moins paraphylétique au regard de Pseudovespula. 


Metavespula Blüthgen, 1943 

Décrit comme sous-genre de Dolichovespula (pour englober D. 
sylvestris). Carpenter (1987a : 424) estime que le taxon est 
monophylétique. 


Au terme de son analyse cladistique, Carpenter (1987a : 424) 
reconnaît deux groupes monophylétiques au sein de 
Dolichovespula : Dolichovespula s. str et un groupe composé 
des espèces restantes, pour lequel Pseudovespula constitue le 
synonyme le plus ancien. Afin de préserver la stabilité de la 
nomenclature, cet auteur a décidé de ne reconnaître 
formellement aucun sous-genre au sein de Dolichovespula. 
Cette approche a été quasi unanimement adoptée par les auteurs 
subséquents et sera suivie dans la présente publication. Aucun 
sous-genre de Dolichovespula n’est reconnu dans le catalogue 
synonymique des genres de Vespidae de Vecht & Carpenter 
(1990 : 14, 33, 51). 


Dolichovespula adulterina (du Buysson, 1905) 


Vespa borealis sensu Lewis, 1897 

Considéré par certains auteurs comme synonyme de D. adulterina 
(du Buysson) (Carpenter & Kojima, 1997 : 57) ou de D. arctica 
(Rohwer) (Bequaert, 1932 : 126 ; Daglio, 2019 a : 8). 

Le taxon est présenté sous la forme suivante dans la plupart des 
publications : Vespa borealis Lewis, 1897. De fait, beaucoup 
d’entomologistes pensent avoir affaire à un taxon décrit. 
Pourtant la Vespa borealis traité par Lewis, fait simplement 
référence à Vespa borealis Kirby, 1837, un synonyme de 
Dolichovespula arenaria (Fabricius, 1775). 


Vespa norwegica var. adulterina du Buysson, 1905 

Les caractères indiqués dans la diagnose originelle (angles 
antérieurs du clypeus de la femelle allongés et aigus, espèce 
vivant en parasite de D. norwegica) font clairement référence à 
D. adulterina auctorum. 


Vespula arctica Rohwer, 1916 

Nom de remplacement pour Vespa borealis sensu Lewis, 1897. 
Le taxon de Lewis faisant à l’évidence référence à une autre 
espèce que Vespa borealis Kirby. 

Le taxon est considéré soit comme synonyme de D. adulterina 
[Bequaert (1932 : 126), Pekkarinen (1995 : 62), Carpenter & 
Kojima (1997 : 58), Archer (2012 : 273)], soit comme un taxon 
à part entière [Miller (1961 : 30), Akre ef al. (1981 : 36), 
Kimsey & Carpenter (2012 : 44), Daglio (2019a : 8)]. Les 
arguments de ces derniers auteurs étant que les hôtes de D. 
arctica diffèrent de ceux des adulterina européens. 

Carpenter (2020 : 108, 109) a désigné un lectotype et un 
paralectotype pour ce taxon nord-américain. 


Vespula norvegica saxonica natio colchica Birula, 1930 
Décrit à partir d’un mâle collecté en Géorgie (Adjarie). Taxon 
infrasubspécifique (I.C.Z.N., 1999 : Art. 45.6), de ce fait 


indisponible (I.C.Z.N., 1999 : Art. 45.5). 

Considéré comme synonyme de Vespula adulterina (du Buysson) 
par Bequaert (1932 : 124, 125). Les caractères mis en avant dans 
la diagnose originelle du taxon, indiquent sans ambiguïté qu’il 
correspond à D. adulterina auctorum. 


Vespa norvegica Var. ornata est un nom auquel Bequaert fait 
référence dans une publication, tout en considérant qu’il n’a 
probablement jamais été décrit : « Au Musée national des États- 
Unis, j'ai également vu une femelle de W adulterina, du 
gouvernement de Petropol (Leningrad), envoyé par Birula sous 
le nom de V norwegica var. ornata Birula, un vocable qui, 
autant que je sache, n'a pas encore fait l’objet d’une 
description» (traduit de l’anglais, Bequaert, 1932 : 125). Aucun 
taxon portant ce nom n’a effectivement jamais été décrit. 


Dolichovespula adulterina montivaga Yamane, 1982 
Sous-espèce décrite d’Hokkaïdo et de Honshü, caractérisée par 
une couleur claire jaune-ivoire (jaune chez la forme 
nominative), citée des Îles Kouriles (Kurzenko, 1995). Parasite 
les nids de D. saxonica nipponica Yamane, 1975 et de D. 
pacifica (Birula, 1930) (Takamizawa, 2005). 

Le taxon est considéré comme synonyme de la forme 
nominative dans les catalogues de Carpenter & Kojima, (1997 : 
58) et de Daglio (2019a). 


Dolichovespula media (Retzius, 1783) 


Vespa crabro medius Retzius, 1783 

Décrit pour la première fois en 1771, sous le nom de « Moyen 
Frelon » dans le Mémoire pour servir à l’histoire des insectes de 
Carl de Geer, mémoire dans lequel les principes de la nomenclature 
linnéenne ne sont pas appliqués. 

Le taxon n’est devenu disponible qu’à la parution d’un ouvrage de 
son compatriote Andreas Johann Retzius, intitulé Caroli de Geer. 
Genera et species insectorum e generosissimi auctoris SCriptis 
extraxit, digessit, Latine quoad partem reddidit, et terminologiam 
insectorum Linneanam addidit, ouvrage respectant les principes de 
la nomenclature linnéenne, dans lequel est présenté un aperçu 
systématique du travail de Carl de Geer. Le taxon étant traité à la 
page 63 sous le nom de Vespa crabro medius (n° 230). 

La diagnose de Retzius est fondée sur la traduction latine de la 
courte diagnose donnée par de Geer au début de la section consacrée 
à son taxon et est trop laconique pour permettre de se faire une idée 
de l’identité du taxon traité : « Noir et jaune, face ventrale des 
antennes de couleur rousse ». De plus le lieu de dépôt du type est 
inconnu (Carpenter & Kojima, 1997 : 59). 

La description de la morphologie et des mœurs du taxon donnée 
par de Geer (1771) est par contre beaucoup plus détaillée (12 
pages) et évoque à l’évidence Dolichovespula media auctorum. 


Vespa frontalis Latreille, 1802 (synonymie nouvelle) 
Considéré comme synonyme de Vespa sylvestris Scopoli par la 
plupart des auteurs. Sans être exhaustif ont peut citer les 
suivants : Saussure (1854 : 124), Dalla Torre (1904 : 66), du 
Buysson (1905 : 600), Blüthgen (1961 : 39), Carpenter & 
Kojima (1997 : 63), Daglio (2019a : 14). 

Pourtant le taxon est fondé sur une description trop laconique 
pour pouvoir se faire une idée de l’identité du taxon 
traité : « Noire ; front jaune, avec une ligne noire ; deux taches 
jaunes à l’écusson ; bord postérieur des anneaux de l’abdomen 
de la même couleur, et celui des derniers sinué. » (Latreille, 
1802 : 290). De plus, le type est considéré comme perdu. Les 
indications biologiques fournies à la suite de la diagnose ne 
permettent pas non plus de conclure quoi que ce soit. 
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Par contre, la consultation de la figure 7 (planche XXD), traitant 
de la femelle du taxon, illustre à l’évidence une coloration 
(bandes longitudinales sur le scutum) que l’on ne retrouve que 
chez D. media auctorum (Fig. 1). Le taxon doit donc être mis 
en synonymie avec D. media. 


Vespa geerii Lepeletier, 1836 

Les références figurant dans la diagnose originelle du taxon 
renvoient à Vespa crabro medius Retzius et à Vespa media 
Olivier. La synonymie avec D. media apparaît donc évidente. 

La description donnée par Lepeletier, fait référence à une espèce à 
coloration rousse développée chez la femelle, ce qui a conduit Birula 
(1927) à distinguer deux sous-espèces de D. media : D. m. media du 
nord de l’Europe (caractérisée par la réduction de la coloration jaune et 
rougeâtre) et D. media geeri d'Europe centrale et septentrionale (à 
coloration jaune et rougeâtre plus étendue). 

Cependant, Beaumont (1944 : 346) souligne la variabilité de 
l’espèce et indique que ces formes s’observent dans les mêmes 
nids, ce que l’observation sur le terrain confirme. 

Le taxon figure comme synonyme de D. media dans les 
monographies de Saussure (1854 : 130), de du Buysson (1905 : 
565), de Blüthgen (1961 : 31), ainsi que dans les catalogues de Dalla 
Torre (1894 : 149, 1904 : 65), de Carpenter & Kojima (1997 : 60) 
et de Daglio (2019a : 10). 


La variabilité de Dolichovespula media (Retzius, 1783) étant reconnue 
par tous les auteurs, toutes les formes décrites de ce taxon sont 
aujourd’hui considérées comme synonymes de la forme nominative 
dans les travaux des auteurs récents : 


Vespa media var. lineolata Pérez, 1910 
Taxon correspondant à une forme assez sombre de D. media. 


Vespula media media var. lugubris Birula, 1927 

Décrit pour désigner une forme sombre au sein de la sous-espèce de 
V m. media sensu Birula, déjà caractérisée par son aspect sombre. 
Le taxon est infrasubspécifique (IL.C.Z.N., 1999 : Art. 45.6.1), donc 
indisponible (L.C.Z.N., 1999 : Art. 45.5). 


Dolichovespula media var. conjugens Paul, 1943 
Fondé sur une diagnose décrivant une coloration s’incluant tout 
à fait dans les limites de variabilité de l’espèce. 


Dolichovespula media sugare Xshikawa, 1969 

Sous-espèce décrite de l’Île de Honshü (Japon), caractérisée par le 
développement de la couleur orange. Le taxon est considéré comme 
synonyme de la forme nominative dans les catalogues de Carpenter 
& Kojima (1997 : 60) et de Daglio (2019a : 10). En raison de la 
variabilité de l’espèce et dans la mesure où peu de données 
permettant de se faire une idée sur la validité de cette sous-espèce 
sont disponibles, l’opinion de ces auteurs est suivie ici. 


Plusieurs taxons sont unanimement considérés comme synonymes 
de Dolichovespula media (Retzius, 1783) : 


Vespa crassa Herrich-Schäffer, 1841 

Fondé sur des indications figurant dans une clé ainsi que dans une 
diagnose circonstanciée, la coloration indiquée correspondant à D. 
media auctorum. Les illustrations accompagnant la diagnose ne 
laissent également aucun doute concernant l'identité du taxon (Fig. 2). 
Malgré cela, il figure dans la liste des synonymes de Vespa sylvestris 
dans la monographie de Saussure (1854 : 124). 


Décrit d'Allemagne, Vespa flavicincta Schenck, 1853, Vespa 
rufoscutellata Schenck, 1853 et Vespa similis Schenck, 1853, sont 
fondés sur des diagnoses mettant en avant des colorations compatibles 
avec D. media auctorum. De plus, deux d’entre-eux (flavicincta et 
similis) sont décrits comme ayant le sinus oculaire jaune dans les clés 


Fig. 1. Illustration accompagnant la diagnose originelle de 
Vespa frontalis Latreille, 1802, planche XXI, figure 7. 


Fig. 2. Illustrations de Vespa crassa Herrich-Schäffer, 1841. 


de Schenck (caractère remarquable de D. media au sein du genre 
Dolichovespula). De fait, Birula (1927 : 78) considère ces taxons 
comme synonymes de D. media geerii. 


Dolichovespula borealis Lee, 1986 

Fondé sur la diagnose suivante : « Très proche de Dolichovespula 
media (Retzius), mais possède de longues marques jaunes sur le 
mesoscutellum. Présence de marques jaunes sur le mésépisternum et 
sur le pronotum. À l’exception du sternite I, l’apex des tergites et des 
sternites est jaune » (traduit de l’anglais, Lee, 1986a : 199). Les 
illustrations accompagnant cette diagnose, montrent la tête d’une 
femelle avec l’échancrure oculaire entièrement jaune. 

Sur la base de l’examen d’un paratype ouvrière, Archer (1993 : 13) 
estime que le taxon est synonyme de D. media. De fait, celui-ci 
figure comme synonyme de ce taxon dans les catalogues de 
Carpenter & Kojima (1997 : 60) et de Daglio (2019a : 10). 
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Dolichovespula norwegica (Fabricius, 1781) 


Vespa norwegica Fabricius, 1781 

La diagnose originelle fait référence à un Vespinae possèdant des 
taches rouges latérales sur le deuxième segment du gastre, coloration 
que l’on ne retrouve que chez Dolichovespula norwegica et Vespula 
rufa au sein des Vespinae européens. Dans la mesure où l’ouvrage 
de Fabricius traite également de Vespula rufa, le taxon correspond à 
l’évidence à D. norwegica auctorum. 


Vespa norvegica Olivier, 1792 

L’orthographe norvegica est considérée comme une graphie 
incorrecte par Edwards (1980 : 362) et comme une émendation 
injustifiée par Carpenter & Kojima (1997 : 61). 

La lecture de la diagnose originelle (Olivier, 1792 : 680) ne révèle 
aucun élément permettant de mettre en évidence que cette 
orthographe résulte d’une modification identifiable tel que défini à 
l’Article 33. 2 du code de nomenclature. Elle ne résulte pas non plus 
d’un changement obligatoire d’orthographe telle que défini à 
l’Article 34 du même code. Nous avons donc affaire à une 
orthographe subséquente incorrecte (I.C.Z.N., 1999 : Art 33). 


Vespa saxonica Fabricius, 1793 

Se basant uniquement sur les caractères de coloration, la plupart des 
auteurs anciens pensaient que D. norwegica et D. saxonica 
constituaient deux formes d'une même espèce. Birula (1930 : 292, 
293) estime cependant qu’elles possèdent des différences structurelles 
et Blüthgen (1943 : 149) franchit le pas en les considérant comme des 
espèces distinctes. 

L'opinion de ce dernier auteur est aujourd’hui unanimement suivie, 
ces deux taxons se différenciant aisément sur la base de plusieurs 
caractères solides : forme du triangle ocellaire, développement de la 
carène des tempes, nombre de carènes sur la face ventrale des 
flagellomères chez le mâle, couleur des soies de la mésopleure, 
ponctuation du mesonotum, coloration du clypeus et des tergites I et 
IT, choix des sites de nidification. 


(365) 


2, + VESPA BOREALIS. 


Vespa britannica Leach, 1814 

La diagnose originelle du taxon ne donne pas d’indication sur 
la longueur de la gena, mais fait référence à des taches rouges 
sur le tergite II, coloration que seuls deux vespinae européens 
partagent : D. norwegica et V. rufa. La figure accompagnant 
celle-ci correspond à l’évidence à un Dolichovespula. 


Vespa marginata Kirby, 1837 

Décrit sur la base d’un spécimen femelle collecté au Canada 
(caste non indiquée). 

Le taxon est considéré comme une forme de norwegica par 
plusieurs auteurs (du Buysson, 1905 : 599 ; Bequaert, 1932 : 
119). Cockerell (1932 : 161) indique que le taxon est préoccupé 
par Vespa marginata Gmelin, 1790 et estime que le nom doit 
être remplacé par Vespa peruana Saussure 1867, qu’il 
considère comme son synonyme. 

Bequaert (1935 123) doute de la synonymie peruana- 
marginata et estime que le nom marginata doit être remplacé par 
celui d'un autre synonyme disponible : W albida Sladen, 1918. 
Cette synonyme a été reprise par Miller (1961 : 28), Carpenter et al. 
(2011a : 115) et Daglio (2019a : 8). Le taxon figure avec W albida 
dans la liste des synonymes de D. norwegica dans Carpenter & 
Kojima (1997 : 61). 


Vespa borealis Kirby, 1837 

Fondé sur la diagnose donnée à la Fig. 3. Du Buysson (1905 : 
598) estime que le taxon est probablement synonyme de D. 
norwegica. Cette synonymie figure précédée d’un point 
d'interrogation, dans le catalogue de Edwards (1980 : 362). 
Bequaert (1932) indique que le type du taxon est considéré 
comme perdu et estime après lecture de la description de Kirby, 
que la coloration indiquée dans celle-ci, correspond à 
Dolichovespula arenaria (Fabricius, 1775). Cette synonymie 
est reprise par Miller (1961 : 32), ainsi que dans les catalogues 
de Carpenter & Kojima (1997 : 58) et de Daglio (2019a : 8). 


Boreal Vespa. 


FF lhoreulis) nigre, œutennis subtus lureis, capite fauve, trunco albido, muculatis , fimoribis price, tébiis tareisque flauis ; «lulo- 
wire subordato flaus, sepmeutis bus nigris, omnibus, primo erecpte, puncio bero nigro. 

Boreal Wasp, black, antenne undernenth luteous, bead spotted with yellow and the trunk with white ; thighe at the tip and 
rest of the log yellow; abdomen rather heart-shaped, yellow, with the segments black at te base and oncli, 
except the basul one, witls two black discuidal duts. 


Length of the body 71 lines, 


A single specimen taken with the last. 


DESCRIPTION. 


Body black, downy, especially the head and trunk, with gray hairs. 


Nose trapezoidal, yellow 


with a black floriform discoidal spot; anterior margin with three sinuses taken out; vertex with a 
trapezoidal yellow spot just above the base of the antennæ; antennæ black, luteous underneath ; 
external orbit of the eyes and mandibles yellow: lateral margin of the collar, a triangular small 
spot under each wing, two narrow transverse and internally acute spots on the seutellum, and two 
similar ones below them on the metathorax, all white: tegulæ white with a brownish spot in the 
disk: legs yellow: thighs black at the base: wings testaccous: abdomen heart-shaped, with the 
bases of the segments where uncovered, and two dots on each except the first, black; the middle 
part of the black basal bands projects into a triangular tooth ; the underside is nearly similar, but 


the projections form a longitudinal stripe. 


Fig. 3. Diagnose originelle de Vespa borealis Kirby, 1837, p. 264-265. 
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Vespa borealis Zetterstedt, 1838 

Nec Vespa borealis Kirby, 1837. Le taxon est traité par 
Saussure (1854 : 133), dans la section « Espèce que je n’ai pas 
vue, et dont je ne connais pas la section ». Bequaert (1932 : 
117, 118) considère que ce taxon n'est pas séparable de Vespula 
norwegica typique. Cette synonymie figure dans Blüthgen 
(1961 : 35), ainsi que dans les catalogues de Carpenter & 
Kojima, (1997 : 61) et de Daglio (2019a : 11). 


Vespa peruana Saussure 1867 

Décrit du Pérou. Après examen du type, Carpenter et al (2015 : 
36) estiment que celui-ci correspond à D. norwegica auctorum, 
mais aussi que l’étiquetage du type est erroné. 


Vespa albida Sladen, 1918 

Le statut du taxon a été questionné par de nombreux auteurs, 
certains le considérant comme une espèce à part entière, d’autres 
comme une forme ou une sous-espèce de D. norwegica. 

Sur la base de l’étude des genitalia mâle, Carpenter ef al. (2011a: 
114) estiment que D. albida est une espèce à part entière. 
L'opinion de ces auteurs a été adoptée par Archer (2012 : 276), 
Kimsey & Carpenter (2012 : 44) et Daglio (2019a : 8). Elle fait 
aujourd’hui consensus. 


Vespula norvegicoides Sladen, 1918 

Considéré par Bequaert (1932 : 118) comme une forme de Vespula 
norwegica sous la combinaison suivante (Vespula norwegica var. 
norvegicoides). Considéré par la suite comme une sous-espèce de D. 
saxonica par Blüthgen (1961). Miller (1961), Akre ef al., (1981), 
Carpenter & Kojima (1997) et Daglio (2019a), le considèrent 
comme une espèce à part entière. 


Dolichovespula norwegica var. Zetterstedti Bltüthgen, 1937 
Nom de remplacement pour Vespa borealis Zetterstedt, 1838. 
Considéré par erreur comme un nom de remplacement pour 
Vespa saxonica var. arctica Friese, 1919 par Carpenter & 
Kojima (1997 : 61) et Daglio (2019a : 11). 


Plusieurs formes ou sous-espèces de Dolichovespula norwegica 
ŒFabricius, 1781) ont été décrites : 


Vespa norwegica var. adulterina du Buysson, 1905 
Voir section Dolichovespula adulterina. 


Vespa saxonica var. arctica Friese, 1919 

Bequaert (1932 : 117, 118) considère que ce taxon n'est pas 
séparable de Vespula norwegica typique. Cette synonymie figure 
dans les catalogues de Edwards (1980 : 362), de Carpenter & 
Kojima, (1997 : 61) et de Daglio (2019a : 11). 


Vespula norwegica pacifica Birula 1930 

Sous-espèce décrite des zones côtières de l’océan Pacifique et des 
îles voisines. Ce taxon est aujourd’hui considéré comme un taxon à 
part entière (Carpenter & Kojima, 1997 : 61 ; Daglio 2019a : 12). 


Dolichovespula omissa (Bischoff, 1931) 


Vespa tripunctata Schenck, 1861 

Nec Vespa tripunctata Fabricius, 1787. Considéré comme synonyme 
de D. omissa par Blüthgen (1961 : 42), Carpenter & Kojima (1997 : 
61) et Daglio (2019a : 12). 


Vespula norvegica saxonica morpha ingrica Birula, 1930 

Décrit de Russie. Taxon infrasubspécifique (L.C.Z.N., 1999 : Art. 
45.62), de ce fait indisponible (LC.Z.N., 1999 : Art. 45.5). 
Bequaert (1932 : 89) estime que ce taxon est synonyme de 
omissa Bischoff, 1931. La lecture de sa diagnose montre 


effectivement que les caractères mis en avant (clypeus entièrement 
jaune et angles antérieurs du clypeus pointu) correspondent à D. 
omissa auctorum. 


Vespa omissa Bischoff, 1931 
Taxon inquilin englobé originellement dans le sous-genre 
Pseudovespula Bischoff, 1931. Les descriptions du taxon données 
par Bischoff (1931a : 6, 7 ; 1931b : 330, 331, 333) évoquent à 
l’évidence D. omissa auctorum. 


Dolichovespula saxonica (Fabricius, 1793) 


Vespa norwegica Fabricius, 1781 
Voir section consacrée à ce taxon. 


Vespa vulgaris sensu Retzius, 1783 (Synonymie nouvelle) 
Décrit pour la première fois en 1771, sous le nom de « Guêpe 
commune » dans le Mémoire pour servir à l’histoire des insectes de 
Carl de Geer, mémoire dans lequel les principes de la nomenclature 
linnéenne ne sont pas appliqués (de Geer, 1771 : 766). Le taxon 
n’est devenu disponible qu’après sa description formelle dans un 
ouvrage de Retzius en 1783 (cf. commentaires sur Vespa crabro 
medius dans la section D. media). 

Il est traité à la page 63 sous le nom de Vespa vulgaris (n° 229) où il 
est considéré comme un synonyme de W vulgaris Linnaeus, comme 
l’atteste la référence suivant le taxon (L.S.N. p. 949 — probable 
référence à la page 949 de la douxième édition du Systema Naturae). 
La diagnose donnée par Retzius est trop laconique pour permettre de 
se faire une idée de l'identité du taxon traité : « Guêpe noire et jaune, 
dont les antennes sont toutes noires » (traduit du latin, Retzius, 1783 : 
63). La description très détaillée (24 pages) de la morphologie et des 
mœurs du taxon donnée par de Geer permet en revanche de se faire 
une idée de l’identité réelle du taxon qui ne correspond manifestement 


Fr by Fig: 9 
« F< 


Fig. 4. Mélange des planches 26 et 27 de Carl de Geer, illustrant 
la diagnose originelle de la Guêpe commune (de Geer, 1771) 
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pas à W vulgaris Linnaeus. Cette description repose sur l’observation 
d’un nid et de ses habitants. L’examen de la figure 14 (planche 26) 
montrant la tête de la femelle, des figures 8 et 9 (planche 26) illustrant 
les genitalia mâle, ainsi que de la figure 1 (planche 27) illustrant le nid, 
permettent de conclure sans ambiguïté que le taxon traité correspond à 
D. saxonica auctorum (Fig. 4). L’examen de la littérature 
entomologique, montre que la synonymie entre le taxon de Retzius et 
D. saxonica auctorum n’a jamais été signalée. 


Vespa saxonica Fabricius, 1793 

Fondé sur la diagnose figurant à la Fig. 5, que l’on peut traduire 
par : 

« Saxonica 12. V. Thorax avec une ligne des deux côtés, 
scutellum à quatre points, base abdominale noire et incisée, 
l'apex est jaune. 

Habite l’Allemagne. Smidt. 

Très étroitement apparenté à W vulgaris dont il n’est peut-être 
qu'une simple variété. Antennes noires avec la face ventrale du 
scape jaune. Labium jaune avec une ligne dorsale noire. 
Mandibules jaunes. Entre les antennes, il y a une tache jaune 
émarginée en avant et en arrière. Le front se démarque avec des 
soies plus longues. Thorax avec des soies des deux côtés, 
possédant une ligne et une pointe jaune sous les ailes. Quatre 
taches sur le scutellum. Segments du gastre noirs à la base et 
jaunes à l’apex. Pattes jaunes avec les fémurs noirs.». 

Bien que la traduction de cette diagnose soit perfectible, car 
difficile à traduire finement, il apparaît clairement à sa lecture, 
qu'elle ne traite pas des caractères utilisés pour l’identification 
des Vespinae et que la coloration y est décrite de manière trop 
laconique. 

Dans un tel contexte, il est donc impossible de faire la relation 
avec D. saxonica auctorum. D'autant plus que le lieu de dépôt 


du type n’est pas indiqué par l’auteur et qu'aucune mention de 
celui-ci ne figure dans la littérature. Nous avons donc affaire à 
un nomen dubium. 

Dans la mesure où D. saxonica auctorum est bien défini et 
prioritaire depuis près d'un siècle (cf. section D. norwegica), son 
nom doit être maintenu en raison du principe de stabilité de la 
nomenclature. La désignation d’un néotype s’impose donc. 


Désignation du néotype de Vespa saxonica Fabricius, 1793. 


Neotype Ÿ (Photo 1) (déposé au MNHN), désigné pour 
clarifier le statut de W saxonica considéré ici comme un rnomen 
dubium. Le spécimen est porteur des étiquettes suivantes : 
« France, Alpes-de-Haute-Provence, Allos (04), La Bastide, 
44°14'41"N 6°38'12"E, 1545 m., 15. VIL 1997, Leg. B. 


Gereys » ; « Dolichovespula saxonica (Fabricius, 1793), Ÿ, B. 
Gereys, det. 1997 ». 

Le spécimen désigné n’a certes pas été collecté en Allemagne, 
mais au vu de la grande distribution de l’espèce (paléarctique), 
la station sélectionnée peut être considérée comme relativement 
proche de la localité type. 

Les caractères définissant le taxon ayant été clairement exposés 
par plusieurs auteurs (du Buysson, 1905 : 600, 601 ; Beaumont, 
1944 : 350, 351 ; Guiglia, 1972 : 126, 127 ), il est inutile d'en 
donner une nouvelle description. 


Vespa bavarica Schrank, 1802 

Considéré comme synonyme de D. saxonica par de nombreux 
auteurs. Sans être exhaustif on peut citer les suivants : Blüthgen 
(1961 : 37), Guiglia (1972 : 140), Edwards (1980 : 362), 
Carpenter & Kojima (1997 : 62) et Daglio (2019a : 13). 

Sa diagnose originelle est la reproduction de la diagnose de la 


Jfaxonica, 12, V, thorace ntrinque lineola, fcutello quadrima- 
culato, abdominis inciluris bafi nigris apice 


flavis, 


+37 f 


Habitat in Germania Dom. Smidt, 


Nimis aMinis V. vulgari & forte mera ejus varie- 
tas, Antennae nigrae primo articulo fubtus 
flavo. Labium flavum linea dorfali nigra, 
Mandibulae flavae, Macula inter antennas an- 
tice polticeque emarginata, flava, Frons pilis 
longioribus prominet, Thorax villofus utrin- 
que lineola punétoque fub alis flavis. Scutel- 
lum quadrimaculatum, Abdominis fegmenta 
bañi nigra, apice flava. Pedes flavi femoribus 
nigris. 


Fig. 5. Diagnose originelle de Vespa saxonica Fabricius, 1793, p. 256. 
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FRANCE : ALPES-DE-HAUTE-PROVENCE 
ALLOS (LA BASTIDE) 

44°4'41"'N 6°38'12''E 1545 M. . 

15. VII. 1997 (À VUE) 

(LEG : BRUNO GEREYS} 


Photo 1. Néotype de Vespa saxonica Fabricius, 1793 (Crédit : Django Maurel et Quentin Rome). Longueur du milieu du vertex à 


l’apex du tergite II = 8 mm. 


variété À de la guêpe commune donnée par Geoffroy (1762 : 
370), dont elle cite la référence. Elle ne traite pas des caractères 
utilisés pour l’identification des Vespinae et la coloration 
décrite ne permet pas d’avoir de certitude sur l’identité du 
taxon traité. Le lieu de dépôt du type est de plus inconnu. 


Vespa tridens Schenck, 1853 

La diagnose originelle ne traite pas des caractères utilisés pour 
l’identification des Vespinae, ce qui rend difficile la mise en 
évidence de la relation entre le taxon et D. saxonica auctorum. 
De plus, le lieu de dépôt du type reste inconnu. 


Vespa norvegicoides Sladen, 1918 
Voir section D. norwegica. 


Vespula norvegica saxonica morpha monticola Birula, 1930 
Taxon infrasubspécifique (1.C.Z.N., 1999 : Art. 45.64), de ce 
fait indisponible (I.C.Z.N., 1999 : Art. 45.5). 


Trois sous espèce de Dolichovespula saxonica (Fabricius, 1793) 
ont été décrites : 


Décrite du Japon, Dolichovespula saxonica nipponica Yamane, 
1975 est caractérisée par sa coloration claire variant de blanche à 
blanc-ivoire (jaune chez la forme nominative). Décrite du 
Kamtchatka, Dolichovespula saxonica kamtschatkensis Eck, 1983 
se caractérise par une taille plus grande que la forme nominative et 
par une coloration jaune pâle. Décrite d'Asie et de Russie extrême- 
orientale, Dolichovespula saxonica nigrescens Eck, 1983 est quant- 


à-elle caractérisée par des bandes tergales étroites ou absentes, 
s’élargissant sur les tergites postérieurs. 

Ces sous-espèces sont considérées comme synonymes de la forme 
nominative dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 62) 
et de Daglio (2019a : 13). 


Dolichovespula sylvestris (Scopoli, 1763) 


Vespa sylvestris Scopoli, 1763 

Décrit de Slovénie. Fondé sur la diagnose figurant à la Fig. 6. 

Les indications biologiques fournies dans celle-ci, indiquent à 
l'évidence que le taxon traité appartient au genre Dolichovespula : 
« Habite dans les forêts, parmi les branches des arbres, où il construit 
un rayon après l’autre, nu ou légèrement recouvert 
d’écorce. » (traduit du latin — Scopoli, 1763 : 309). 

La première partie de la description — figurant juste au-dessus des 
indications biologiques — ne permet pas d’avoir de certitudes sur 
l'identité du taxon traité : « Longueur : 6 lignes *. Diagnose : 
Thorax en avant avec de chaque côté une mince ligne jaune. 
Abdomen avec les segments ornés à la marge par une ceinture 
jaune courbe. » (traduit du latin Scopoli, 1763 : 309). 

La seconde partie — celle qui suit les indications biologiques — 
n'amène guère plus de précisions : « Il diffère de vulgaris ; tête jaune 
sauf un point médian noir, une ligne médiane noire s’étendant de 
l’apex au milieu ; thorax en avant avec une mince ligne latérale mais 
sans taches triangulaires, abdomen sans points noirs. Et je ne pense 
pas qu’il s’agisse de l’autre sexe de l’espèce précitée [vulgaris], car 
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je n’ai pas encore vu vulgaris dans ce nid. » (traduit du latin — 
Scopoli, 1763 : 309). 

Au vu du peu d’éléments fourni dans la diagnose originelle et si l'on 
tient compte du fait que la coloration des Vespinae est très variable, 
on ne peut raisonnablement avoir de certitudes sur l’identité du 
taxon traité. De plus, la consultation de la littérature entomologique 
produite de Scopoli à nos jours, ne fournit pas la moindre indication 
sur la localisation du type. Le taxon doit donc être considéré comme 
un nomen dubium. 


Si l’on s’en tient à l’examen mené dans la présente section, 
Vespa pilosella Costa, 1858, est le nom disponible le plus 
ancien pour D. sylvestris auctorum. Toutefois dans la mesure où 
D. sylvestris auctorum est bien défini et n’a jamais fait l’objet 
de la moindre confusion taxinomique et que son nom à toujours 
été prioritaire, celui-ci doit être maintenu en raison du principe 
de stabilité de la nomenclature. La désignation d’un néotype 
s’impose donc. 


* Une ligne parisienne est équivalente à un 1/12 de pouce. Six 
lignes sont donc équivalentes à 2,45/12 X 6 = 1,27 cm. 


Désignation du néotype de Vespa sylvestris Scopoli, 1763 
Néotype Ÿ (Photo 2) (déposé au MNHN), désigné pour clarifier le statut 
de Vespa sylvestris Scopoli, 1763, considéré ici comme un romen 
dubium. Le spécimen est porteur des étiquettes suivantes : « France, 
Alpes-de-Haute-Provence, Thorame-Basse (04), Cabane du Cheval 
Blanc, 44°0629" N 6°25'56"E, 1857 m., 28. VIL 1998 » ; 
«Dolichovespula sylvestris (Scopoli, 1763), Ÿ, B. Gereys, det. 1998 ». 
Le spécimen désigné, n’a pas été collecté en Slovénie, mais au vu de 
la grande distribution de l’espèce (paléarctique), la station sélectionnée 
peut être considérée comme relativement proche de la localité type. 
Les caractères définissant le taxon ayant été clairement exposés par 
plusieurs auteurs (du Buysson, 1905 : 600, 301 ; Beaumont, 1944 : 
350, 351 ; Guiglia, 1972 : 126, 127), il est inutile d'en donner une 
nouvelle description. 


826. VESPA Sylueftris. 


Vespa parietum Harris, 1776 

Nec Vespa parietum Linnaeus, 1758. Fondé sur une diagnose 
ne permettant pas d’avoir des certitudes concernant l’identité 
du taxon traité : « Mesure sept lignes. Les antennes sont 
longues. Le corselet est noir, & a une ligne jaune à chaque côté. 
Le scutullum a aussi deux taches jaunes. L’abdomen est jaune, 
a nombre d’anneaux noirs, ou de rondes ceintures, Les jambes 
sont jaunes. » (Harris, 1776 : 128). 

La fin de la description est accompagnée d’une référence : « Voyez 
Linn. Vis. 6. ». L'absence de précision sur l’ouvrage mentionné et 
le manque de clarté de l’abréviation « Vis . 6 » font qu’il est 
difficile de savoir à quelle taxon celle-ci renvoie. Toutefois, dans la 
mesure où aucun genre d’hyménoptère traité par Linnaeus ne peut- 
être abrégé en « Vis », on peut raisonnablement considérer que 
cette référence résulte d’une erreur de transcription. Le taxon 
concerné est probablement Vespa parietum Linnaeus, 1758, traité 
sous le numéro 6 dans la douxième édition du Systema Naturae 
(Linnaeus, 1766 : 949). Ce taxon est en fait un Eumeninae. 

Malgré cela, ce taxon figure — sans argumentation — comme 
synonyme de D. sylvestris dans la monographie de Saussure (1854 : 
123). La synonymie figure — toujours sans arguments — dans les 
catalogues de Edwards (1980 : 362), de Carpenter & Kojima (1997 : 
62) et de Daglio (2019 : 14). 


Vespa holsatica Fabricius, 1793 

Fondé sur la description donnée à la Fig. 7. À la lecture de cette 
diagnose, il apparaît évident que l’on ne peut avoir de certitude 
sur l’identité du taxon traité. 


Selon Latreille (1802 : 288), ce taxon figure sous le nom de variété 
D de la guêpe commune dans Geoffroy (1762 : 371). 

Saussure (1854 : 123, 124) le considère comme synonyme de D. 
sylvestris et donne à la page 125 de son ouvrage une description du 
taxon nettement plus précise que celle figurant dans la diagnose 
originelle. Sa lecture permet effectivement d’arriver à la conclusion 
que l’on a affaire à D. sylvestris. Mais dans la mesure où aucun 
spécimen type n’a été désigné, la description donnée par Saussure ne 


— long. lin. 6, 


Diagn. Thorax antice utrinque lineola flava. 
Abdomen fegmentis margine flavo repando cingulo 


diftinéüs. 


t 


Habitat in fylvis, inter ramos arborum, ubi fa- 
vum unum alteri inædificat, nudum aut cortice tenui 
veftitum, cujus cellæ , cum larvæ perfeétæ fuerint, 


operculo albo teguntur. 


Differt a Vulgari; fronte flava absque punéto 
medio nigro, linea nigra media ab apice ad medium 
ufque produéta; thorace antice lineola läterali non 
vero maculis trigonis, abdomine punétis nigris nul- 
lis Neque pro altero fexu prioris habeo, Fulga- 
ris enim in hujus nido a me vifa nondum. 


Fig. 6. Diagnose de Vespa sylvestris Scopoli, 1763, p. 309. 
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FRANCE : ALPES-DE-HAUTE-PROVENCE 
THORAME-BASSE (CABANE DU CHEVAL 


28. VII. 1998 (À VUE) 
(LEG : BRUNO GEREYS) 


Photo 2 — Néotype de Vespa sylvestris Scopoli, 1763 (Crédit : Django Maurel et Quentin Rome). Longueur du milieu du 


vertex à l’apex du tergite II = 10 mm. 


Da thorace utrinque lineola: fcutello bipun- ho/farica, 
ir &ato, abdomine flavo: fegmentis anticis bafi 
wigris, 'MATEmuNt 
Habitat Kiliae. à LE cbtalsamn 
-#Duplo minor V. vulgari. Antennae nigrae arti- | 
vite . culo primo fubtus flavo, Bandibaise flavae, 
Labium flaÿum punéto parvo,\medio, nigro. 
Caput nigrum macula frontali inter antennas 
1 magna, flava: punéto parvo, medio, nigro, 
6. Orbita oculorum antice polticeque flava, Tho- 
: rax villofus, niger utrinque linea flava pun- 
+: €toque fub linea.  Scutellum punétis duobus, 
.  rarius adhue duobus minutis, Abdomen fla- 
vum fegmentis quatuor anticis bafi late nigris, 
 reliquis innnaculatis, Pedes flavi femoribus 
. nigris, apice flavis, 
R 


Fig. 7. Diagnose de Vespa holsatica Fabricius, 1793, p. 257. 
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fait que refléter sa notion de W holsatica. En effet, d’où Saussure 
tenait t-il ses informations sur la longueur de l'espace malaire : « 
Elle se distingue des trois premières par ses yeux qui n'atteignent pas 
les mandibules » ou sur la forme du clypeus : « Le chaperon est un 
peu moins échancré ». 

Le taxon est néanmoins considéré comme un synonyme de D. 
sylvestris dans la monographie de Blüthgen (1961 : 39), ainsi 
que dans les catalogues de Edwards (1980 : 362), de Carpenter 
& Kojima (1997 : 62) et de Daglio (2019a : 14), mais aucuns 
de ces auteurs n’a argumenté sa décision. Le taxon doit donc 
être considéré comme un r7omen dubium. 


Vespa frontalis Latreille, 1802 
Voir section D. media. 


Vespa campanaria Shaw, 1803 
Voir section suivante. 


Vespa campanaria Fowler, 1833 

Figure comme synonyme de D. sylvestris dans les catalogues de 
Carpenter & Kojima (1997 : 63) et de Daglio (2019a : 14). 

Les références indiquées par ces auteurs (Fowler, 1833 : 536, 538), 
contiennent bien le nom de Vespa campanaria dans le cadre d’une 
discussion, mais celui-ci n’est accompagné d’aucune description. 

À la page 537 de la publication de Fowler est écrit une phrase qui 
peut laisser penser que John Leonard Knapp est l’auteur du taxon : 
« Une réponse à cette question est fournie dans le vol II (p. 195) par 
Wm Stowe qui considère que la « curieuse boule contenant des 
abeilles » est un nid de guêpes, construit soit par W holsätica 
Fabricius, tel qu’il est décrit dans la Cyclopaedia de Rees, soit celui 
de W campänaria, tel qu’il est décrit dans le Journal of a Naturalist 
de Knapp. » (traduit de l’anglais, Fowler, 1833 : 537). 

Knapp a effectivement cité le nom W campanaria, mais toujours 
dans le cadre d’une discussion et non dans celui d’une description : 
« Parmi celles que je connais, aucune ne me plaît plus que celle 
d'une guêpe solitaire (Vespa campanaria) qui nous visite ici de 
temps en temps. » (traduit de l’anglais, Knapp, 1829 : 333). Outre 
le fait que Knapp n’est pas l’auteur du taxon, on constate donc 
également que le nom a été utilisé par au moins deux auteurs avant 
Fowler (Knapp et Stowe). 

Edwards (1980 : 362) signale également la synonymie campanaria- 
sylvestris, mais attribue la description de V7 campanaria à Shaw 
(1803). La consultation du volume XV de The naturalists Miscellany 
de George Shaw contient effectivement (p. 603) une description d’une 
« Campanular Wasp » nommée Vespa campanaria dans l’index final. 
Dans la mesure où il semble qu’il n’existe pas d’occurrences 
antérieures du nom dans la littérature naturaliste, Vespa campanaria 
est bien attribuable à Shaw. Sa diagnose contient une référence à la 
section « La guêpe de Holstein » d’une publication de Latreille 
(Latreille, 1802 : 288) dont elle reproduit les figures. 


Vespa anglica « Leach » Smith, 1843 

Utilisé pour la première fois en tant que référence dans la section 
Vespa holsatica de Smith (1843 : 168), de ce fait indisponible 
(LC.ZN. 1999 : Art. 11.6). 


Vespa arbustorum Blanchard, 1845 

Considéré comme synonyme de D. sylvestris dans la 
monographie de Saussure (1854 : 124) et dans le catalogue de 
Edwards (1980 : 362). 

Carpenter & Kojima (1997 : 63) indiquent que Blanchard n’a 
nullement créé de nom nouveau, mais simplement fait référence 
à une espèce nommée « Guêpe des arbustes » par Réaumur. 


Vespa pilosella Costa, 1858 
Considéré comme un synonyme subjectif plus récent de D. 
sylvestris par du Buysson : « M. le D P. Magretti, de Milan, a 


eu la complaisance d'examiner pour moi les types de la Vespa 
pilosella Costa, conservés à Naples. Ce sont des ouvrières de 
Vespa silvestris Scop. L'illustre conservateur du Musée de 
Naples avait écrit de sa main sur les étiquettes que portent ces 
insectes : « VW silvestris (pilosella). Il avait reconnu la 
synonymie que nous indiquons. » (du Buysson, 1905 : 602). La 
synonymie figure dans Blüthgen (1961 : 39), Edwards (1980 : 
362), Carpenter & Kojima (1997 : 63) et Daglio (2019a : 14). 


Dolichovespula xinjiangensis Lee, 1986 

Décrit de Chine. Sur la base de l’examen de la série type, 
Archer (1993 : 12) a estimé que ces spécimens correspondent à 
Dolichovespula asiatica Archer, 1981 et Dolichovespula 
sylvestris (Scopoli). La synonymie avec ce dernier taxon est 
signalée dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 63) 
et de Daglio (2019a : 14). 


Une forme et une sous-espèce de Dolichovespula sylvestris 
(Scopoli, 1763) ont été décrites : 


Vespa silvestris var. sumptuosa du Buysson, 1905. 

Forme à coloration jaune très développée, décrite d’Iran central 
sur la base d’une seul ouvrière. Egalement distribuée en 
Arménie, en Turquie et en Afghanistan (Castro & Dvoïäk, 2009). 
Le taxon est considéré comme synonyme de la forme 
nominative dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 
63) et de Daglio 2019a : 14). 


Vespula sylvestris intermedia Birula, 1930 

Décrit comme une forme intermédiaire entre D. sylvestris 
typique et D. sylvestris sumptuosa. Considéré comme 
homonyme primaire plus récent de Vespa rufa var. intermedia 
du Buysson, 1905 par Archer (1981a : 187). 

Après examen de spécimens collectés au Cachemire et en 
Afghanistan, correspondant à un nom (Dolichovespula 
asiatica) utilisé pour la première fois dans une note non publiée 
de lan Yarrow, Archer (1981a : 187) a estimé que ceux-ci sont 
conspécifiques de Vespula sylvestris intermedia Birula, 1930 et 
constituent un taxon différant de D. sylvestris par la forme des 
angles antérieurs du clypeus et par la ponctuation du scutum de 
la femelle, ainsi que par la structure du genitalia mâle. 

Dans la mesure où cet auteur estimait que W sylvestris 
intermedia est un homonyme primaire, il a nommé 
formellement son nouveau taxon D. asiatica. 

Carpenter & Kojima (2002 : 389) rappelle toutefois, que dans 
la mesure où le taxon n’a pas été décrit dans le genre Vespa, il 
ne peut être considéré comme un homonyme primaire de Vespa 
rufa Var. intermedia. De fait, Vespula sylvestris intermedia 
figure comme un taxon à part entière ayant la priorité sur D. 
asiatica dans le catalogue de Daglio (2019a : 9). 


Genre Vespa Linnaeus, 1758 


Aucune espèce type n'ayant été originellement désignée, 
l’attribution de la première désignation à fait l’objet des 
discussions synthétisées ci-dessous. Pour plus de détails voir 
Carpenter & Kojima (1997 : 54-56). 


La désignation de l’espèce type du genre Vespa Linnaeus est en 
effet potentiellement attribuable à plusieurs auteurs : 


- Christ (1791). Dans son ouvrage Naturgeschichte, Klassification 
und Nomenclatur der Insekten vom Bienen, Wespen und 
Ameisengeschlecht, Christ (1791 : 205) utilise le nom de Vespa pour 
désigner les guêpes (Die Wespen). Dans le même ouvrage (p. 212) il 
divise ce groupe en deux genres : le premier (Vespa Crabro) 
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englobant les frelons (Hornisse) et le second (Vespa) les guêpes 
communes. 

Plus loin dans l’ouvrage, des citations répétées de la combinaison 
Vespa Crabro font explicitement référence au mot « Hornisse », ce 
qui montre que ce binôme désigne clairement un genre et peut donc 
apparaître comme une désignation. Cependant, le code de 
nomenclature considère que le nom d’un taxon de rang supérieur au 
groupe-espèce doit être uninominal (I.C.Z.N., 1999 : art. 4.1). La 
désignation de ce binôme est donc inacceptable. 


- Lamarck (1801). Le célèbre Système des animaux sans vertèbres 
de cet auteur, contient (p. 271) une section consacrée au genre Vespa 
où figure la combinaison « Vespa crabro » marquée d’un astérisque, 
ce qui peut faire penser à une désignation. 

Toutefois, au début de cet ouvrage, se trouve (P. VIIT) une section 
nommée Avertissement sur l'objet et le plan de cet ouvrage, dont 
la lecture d’un passage laisse douter de cette conclusion : « Pour 
faire connoître d’une manière certaine les genres dont je donne 
ici les caractères, j’ai cité sous chacun d’eux une espèce connue, 
ou très-rarement plusieurs, et j’y ai Joint quelques synonymes 
que je puis certifier ; cela suffit pour me faire entendre ». Sans 
surprise, l’opinion 79 rendue par la Commission Internationale 
de Nomenclature Zoologique, considère que les citations de cet 
ouvrage de Lamarck ne constituent pas des désignations valides 
(LC.Z.N., 1924). 


- Latreille (1802). Dans un ouvrage intitulé L'histoire naturelle, générale 
et particulière des crustacés et des insectes, on trouve la phrase suivante 
à la fin de la section consacrée au genre Vespa : « Exemple Vespa 
vulgaris. F. » (Latreille, 1802 : 364). Bien que la citation d’une espèce en 
exemple ne puisse en aucun cas constituer une désignation, celle-ci a 
pourtant été interprétée comme une désignation valide par quelques 
auteurs (Bingham, 1897 : 399 ; Ashmead, 1902 : 164 ; Bischoff, 
1931b : 345, 346). 


- Latreille (1810). Dans un ouvrage intitulé Considérations 
générales sur l’ordre naturel des animaux composant les classes 
des crustacés, des arachnides et des insectes, Latreille (1810 : 421) 
a publié une « Table des genres avec l'indication de l'espèce qui 
leur sert de type », table dans laquelle il est écrit (p. 438) « Guêpe. 
Vespa crabro, Fab. ». Les opinions 11 (LC.Z.N., 1910) et 136 
(ILC.Z.N., 1939) de la Commission Internationale de 
Nomenclature Zoologique ont estimé que cette table fournit des 
conditions de validité pour la désignation de types. Cette dernière 
désignation est donc la seule valide et c’est à elle qu’il faut se 
référer lorsque l’on parle de l’espèce type de Vespa. 


Deux taxons sont unanimement reconnus comme synonymes 
de Vespa Linnaeus, 1758 : 


Macrovespa Dalla Torre, 1904 

Sous-genre créé pour englober les frelons. Aucune espèce type 
n'ayant été originellement désignée, Bequaert (1930 : 64) a désigné 
Vespa crabro Linnaeus à ce titre, transformant de fait Macrovespa 
en synonyme objectif de Vespa Linnaeus. 


Nyctovespa van der Vecht, 1959 

Sous-genre décrit par van der Vecht (1959 : 210) pour une unique 
espèce (V7 binghami du Buysson, 1905), notamment en raison de ses 
mœurs nocturnes. Carpenter (1987a : 423) estime que deux des 
caractères mentionnés dans la diagnose du taxon (ocelles de grande 
taille et absence de tyloïdes sur l’antenne du G) sont des 
autapomorphies, mais que le troisième (segments apicaux du gastre 
non émarginés chez le &) est plésiomorphe au sein des Vespinae. 
Estimant que la reconnaissance formelle d’un groupe pour une seule 
espèce est injustifiable, cet auteur n’a pas jugé bon de tester 
l'hypothèse de la monophylie de ce sous-genre et a proposé sa mise en 
synonymie avec Vespa. 


Au terme d’une analyse phylogénétique du genre Vespa, Perrard 
et al. (2013) ont placé V basalis et V. binghami en position basale 
de leur cladogramme, mais ont estimé que la reconnaissance 
formelle de Nyctovespa rendrait le sous-genre nominal 
paraphylétique car il serait alors défini uniquement par l’absence 
d’autapomorphies. 


Vespa crabro Linnaeus, 1758 


Vespa crabro Linnaeus, 1758 

Fondé sur une diagnose laconique traitant uniquement de la 
coloration. À l'exception d’une indication sur la biologie de 
l’espèce « Dans les cavités des arbres en Europe » (traduit du latin. 
Linnaeus, 1758 : 572), celle-ci ne permet pas d’avoir des certitudes 
concernant l’identité du taxon traité. 

Heureusement un spécimen étiqueté Vespa crabro présent dans la 
collection Linné, permet de faire la relation avec Vespa crabro 
auctorum. Celui-ci a été désigné comme lectotype par lan Yarrow. 
Il s’agit d’une femelle correspondant à la forme d’Europe de l’Est 
du frelon européen (photo 3). Un second spécimen non étiqueté, 
correspondant à la forme britannique, est également présent dans 
cette collection (photo 4). 


Vespa crabro Linnaeus, 1758 est connue pour posséder de nombreuses 
formes régionales fondées sur des différences de coloration des 
paities suivantes : vertex, gena, région ocellaire, pronotum, scutum 
et tergites. Elles sont considérées par les auteurs, soit comme de 
simples formes (Bequaert, 1931 ; Guiglia, 1972), soit comme des 
sous-espèces (Birula, 1925a, 1925b ; van der Vecht, 1959 ; Edwards, 
1980 ; Matsuura & Yamane, 1990). 

Bequaert (1931) reconnaît neuf formes de W crabro : altaica, 
birulai, caspica, crabro, crabroniformis, flavofasciata, 
germana, gribodoi et oberthuri. Après examen de nombreux 
spécimens provenant de l’ensemble de l’aire de distribution, 
Archer (1992) considère que ces formes doivent être réduites à 
six : altaica, crabro, germana, gribodoi, crabroniformis, 
flavofasciata. 

Il estime également qu’il existe huit types de formes régionales 
devant être considérées comme informelles : 

- la forme de la région du Baïkal et de Mandchourie (crabro sensu 
Bequaert pro parte.) ; 

- la forme britannique (gribodoi sensu Bequaert) ; 

- la forme chinoise (birulai, crabronifomis et oberthuri sensu Bequaert) ; 
- la forme d'Europe de l'Est (crabro sensu Bequaert pro parte.) ; 

- la forme d'Europe de l'Ouest (caspica et germana sensu Bequaert) ; 
- la forme extrême-orientale ; 

- la forme japonaise (flavofasciata sensu Bequaert) ; 


- la forme de Sibérie méridionale (altaica sensu Bequaert). 


Au terme de l’étude de Archer, l’ensemble des formes de 
Bequaert ont été mises en synonymie avec la forme nominative, 
sur la base des arguments suivants : la difficulté à différencier 
certaines formes, la cohabitation d’autres dans les mêmes zones 
géographiques, ainsi que la polytopie de certaines. 

En plus des formes de Bequaert, plusieurs taxons sont ou ont été 
considérés comme synonymes de Vespa crabro. Au total, la liste des 
synonymes potentiels est la suivante : 


Vespa vexator Harris, 1776 

Fondé sur une diagnose ne permettant pas d’avoir de certitudes sur 
l'identité du taxon traité. De plus, Carpenter & Kojima (1997 : 67) 
indiquent que le type est perdu. En revanche les figures 
accompagnant cette description (Fig. 8), illustre sans ambiguité des 
femelles de V crabro possédant des genae de couleur jaune, 
correspondant typiquement à la forme britannique. 
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Vespa Crabro major Retzius, 1783 

Ce taxon constitue la validation d’un taxon décrit pour la première 
fois en 1771 sous le nom de « Grand Frelon » dans un ouvrage de 
Carl de Geer (pour plus de détails voir les commentaires sur Vespa 
crabro medius dans la section consacrée à Dolichovespula media). 
Vespa crabro Linnaeus figure dans la liste des espèces référencées 
dans la liste des synonymes du Grand Frelon de Carl de Geer. De 
plus, la description donnée par cet auteur évoque à l’évidence 
Vespa crabro auctorum. 
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Vespa Crabro 
Lianaevs 1758 


LECTOTYPÉ 
LHMYARAOW. * 


Photo 4. Vespa crabro (Linnaeus, 1758) ©, LSL, collection Linné, 
boîte n° 24, spécimen n° 2782. 


Vespa pratensis Geoffroy in Fourcroy, 1785 

Se réfère à un taxon décrit par Geoffroy (1762 : 379) dans sa célèbre 
Histoire abrégée des insectes qui se trouvent aux environs de Paris, 
ouvrage dans lequel les principes de la nomenclature linnéenne ne sont 
pas appliqués. Les espèces de Geoffroy ne sont devenues disponibles 
qu'à la parution de la non moins célèbre Entomologia parisiensis de 
Fourcroy (1785) [pour plus de détails voir les commentaires consacrés à 
Vespa bimaculata dans Gereys (2022 : 4)]. 

La lecture de la diagnose originelle de l’espèce n° 14 de la section Vespa 
de l’ouvrage de Geofiroy, à savoir, « La guépe noire, à lèvre supérieure 
& base du corcelet jaunes », ultérieurement nommée Vespa pratensis 
par Fourcroy, n’évoque en rien une quelconque forme de F7 crabro : 
« Cette guêpe est toute noire, à l'exception de sa lèvre supérieure, qui 
dans les unes est toute jaune, et dans d’autres est seulement jaune des 
deux côtés et noire au milieu. Son corcelet a aussi une raie jaune 
transverse fort fine à sa base, et un petit point jaune à l’origine des ailes. 
Enfin dans quelques unes, il y a un peu de jaune à la base des jambes et 
des tarses postérieurs, ce qui n’est pas constant. Ces différences, comme 
aussi la grandeur qui varie beaucoup, pourroient bien venir de la 
diversité du sexe. On trouve pendant l’été cette guêpe en grande quantité 
sur les fleurs avec la suivante » (Geoffroy, 1762 : 379, 380). Carpenter & 
Kojima (1997 : 67) indiquent que le lieu de dépôt du type est inconnu. 
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Fig. 8. Illustrations accompagnant la diagnose de Vespa vexator 
Harris, 1776, planche XXXVII, figures 2 et 3. 


Il n'est donc pas étonnant de constater que le taxon de Geoffroy, figure 
précédé d’un point d’interrogation, dans la liste des synonymes de F7 
crabro dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 67) et de 
Daglio (2019a : 20). 


Vespa Crabro germana Christ, 1791 

La diagnose de Christ posséde une référence renvoyant à la section 
Vespa crabro Linneaus de la douxième édition du Systema Naturae 
(Linnaeus, 1766 : 948). Le type du taxon est considéré comme 
détruit, mais la diagnose originelle et surtout la figure l’illustrant 
(Fig. 9) évoquent à l’évidence la forme d'Europe de l’Ouest de 
Vespa crabro Linnaeus. 


Vespa crabroniformis Smith, 1852 

Fondé sur la diagnose figurant à la Fig. 10. Bequaert (1932 : 106) 
signale que la description est basée sur des spécimens collectés par 
Mr Fortune durant ses voyages en Chine ; il fait également 
remarquer que si le titre de l’article et son introduction font référence 
à des captures faites dans le nord de la Chine, les localités définies 
précisément sont dans la province du Zhejiang qui est située dans la 
moitié sud de la Chine. 


Du Buysson (1905 : 505) considère Vespa crabroniformis Smith, 1852 
comme synonyme de Vespa flavofasciata Cameron, 1903. Il en donne 
une description fournissant quelques précisions supplémentaires : 

[ Ouvrière et femelle, — Semblables au type, dont elles diffèrent par la 
tête qui est de teinte jaune avec une large tache noir-brun autour des 
ocelles, le thorax noir-brun ferrugineux seulement sur le pronotum et 
la suture postérieure de l’écusson ; les pattes noir-brun sur les hanches, 
les trochanters et la plus grande partie des cuisses. Sur l'abdomen la 
couleur brune envahit presque tout le 2° segment et se montre 
beaucoup plus abondante sur les autres segments, au point que le 3° et 
le 4° sont, au repos, largement colorés de brun à leur base ; les points 
bruns latéraux des segments ont disparu sur le premier et souvent sur 
le 2° segment tergite ; ils sont moins distincts et plus larges sur les 
autres segments ; la bordure jaune du 2° segment est très irrégulière et 
réduite de moitié. Les segments ventraux sont comme les tergites, 
noirs marginés de jaune, les points latéraux plus gros et à moitié 
compris dans la partie brune ; le 6° tergite et le 5° sternite sont 


Fig. 9. Illustration accompagnant la diagnose originelle de 
Vespa crabro germana Christ, 1791. 


entièrement jaunes. — Long. Ÿ 20-26 mill.; © 28-30 mill. 

Müle. — Le male m'est inconnu. D'après F. Smith (Transactions of the 
Entomological Society of London, 1852, p. 41) le mâle serait 
semblable à la femelle, mais avec les antennes plus longues, le 2° 
segment abdominal ayant de chaque côté une rayure pâle, oblique, peu 
distincte et aussi deux petits points pâles. 

Il n’y a aucun caractère plastique permettant de séparer la Vespa 
crabroniformis Smith de la Vespa crabro Linné. La coloration seule 
les différencie et encore on trouve tous les passages entre ces deux 
formes. On est donc forcé de reconnaître dans la V7 crabroniformis 
Sm., une variété du type européen spéciale à l'Asie Orientale. Dans les 
collections du Muséum de Paris il existe une © et un @ de F crabro L. 
de Mandchourie, région du lac Hanka (Bohnof 1900) et une Ÿ du 
Kiang si (A. David 1875). Ces trois insectes font le passage du type 
européen à la W crabroniformis de Smith. 

Je ne connais pas la nidification de cette variété, mais je lis dans les 
Études sur la famille des Vespides, 2, 1853, p. xcv. de M. de Saussure, 
les lignes suivantes : « J’ai de même vu le guêpier de la 
crabroniformis qui n'offre rien de particulier et qu'on prendrait 
volontiers pour celui de la V7 crabro. » ]|. 

Bequaert (1931 : 106) estime que la description de du Buysson, 
concerne un mixte de la var. flavofasciata et de V crabroniformis, 
peut-être même de la var. birulaï. Archer (1992 : 159) indique que le 
taxon est difficile à séparer de 7 crabro gribodoi. De fait, il figure 
dans la liste des synonymes de 7 crabro dans les catalogues de 
Edwards (1980 : 361), de Carpenter & Kojima (1997 : 67) et de 
Daglio (2019a : 20). 

Je n’ai pas examiné de spécimens de la série type, mais il n’y a aucune 
raison de douter des conclusions des auteurs cités ci-dessus. 


Vespa crabro var. borealis Radoszkowski, 1863 

Forme décrite de Russie. Considérée comme synonyme de la 
forme nominative par André (1884 : 586), Bequaert (1931 : 
104) et Blüthgen (1961 : 28), ainsi que dans les catalogues de 
Edwards (1980 : 360), de Carpenter & Kojima (1997 : 67) et de 
Daglio (2019a : 20). 


Vespa crabro var. immaculata Morawitz, 1889 

Décrit de Chine en tant que simple forme de W crabro. Fondé 
sur une diagnose laconique, traitant uniquement de la 
coloration, ne permettant pas d’avoir des certitudes sur 
l’identité du taxon traité (Fig. 11). 

Birula (1925b : 102) estime que Vespa crabro var. inmaculata 
Morawitz, 1889 ne correspond pas à Vespa crabro auctorum, sans 
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Fe spa Crabroni/ormi 5. 


Female, —Nigro-fuscous : the head orange-vellow, the antennæ 


yellow beneath, the basal joint ferruginous ; the mandibles ferru- 
ginous, their teeth black ; the prothorax yellow, a broad central 
imdistinct stripe on the mesothorax anteriorky, the tegulæ ferru- 
fusco-hyaline, their anterior margins, from their 


iIOLS : th W TITLE 


base to the Grst submarginal cell, rufo-fuscous:; the legs covered 
with aniridescent pile, Abdomen fusco-ferruginous ; at the base, 


laterally, à bright ferruginous spot, the apical margin has a 


narrow yellow fascia ; 
mare 
the lowine ser”ments 
tridentate transverse, 
two lateral 


flecuive pile, The 


fusco-ferruginous fascia : 
spots ol the same colour : 


entire mnsect naked, except a few 


the second segment has also the apical 


vellow, rather more broadly so than the basal segment ; 


vellow, the third has at its base a 
the fourth merely 
the abdomen has a sumilar 


black 


of undescribed Chine se Lymenoptera. 4 | 


hairs on the vertex, and a little vellow pubescence on the sides 


of the metathorax. 


The male exactly corresponds with the female, differing only 


in having the antennæ, 
1 


as usual, elongated, and in having on each 


side of the second segment of the abdomen an oblique, indistinct, 


pale stripe running inwards, and also two minute pale dots. 


Fig. 10. Diagnose de Vespa crabroniformis Smith, 1852, p. 40-41. 


toutefois donner de précisions supplémentaires sur son identité. 
Bequaert (1931, 109) estime que la description de Morawitz 
correspond assez bien à quelques spécimens de Vespa velutina 
nigrithorax du Buysson (1905) provenant de la Province du Sichuan 
qu’il a examinés. 

Le taxon est présent dans la liste des synonymes de W crabro dans les 
catalogues de Dalla Torre (1894 : 44, 1904 : 65). Il figure — précédé d’un 
point d’interrogation — dans la liste des synonymes de Vespa velutina 
nigrithorax du Buysson dans le catalogue de Edwards (1980 : 361). Il 
figure également — mais non précédé d'un point d’interrogation — dans la 
liste des synonymes de Vespa velutina Lepeletier dans les catalogues de 
Carpenter & Kojima (1997 : 73) et de Daglio (2019a : 28). 


Vespa crabro var. anglica Gribodo, 1892 

Forme de V! crabro décrite à partir de deux femelles anglaises 
de la collection Gribodo. La lecture de sa diagnose montre à 
l’évidence qu'elle correspond à la forme britannique de Vespa 
crabro. Guiglia (1972 : 86) considère cette variété comme une 
forme de passage à la var. caspica dénuée de valeur 
systématique, car — selon elle — l'auteur du taxon a basé sa 
description sur des exemplaires immatures. 


Vespa oberthuri du Buysson, 1902 
Décrit de Chine. Caractérisé par la présence d’étroites bandes 
apicales jaunes, parfois incomplètes, sur les tergites I-IV. Ainsi que 


par la présence d’une large tache médiane apicale carrée de 
couleur jaune sur le tergite V. 

Concernant la série type, du Buysson a seulement indiqué les 
localités type et indiqué que le matériel typique se trouve au 
MNEAN. Van der Vecht (1959 : 218) est plus précis, puisqu'il 
indique le nombre, le sexe et le statut du matériel typique, ainsi 
qu’un second lieu de dépôt « 3 % Se-Tchouen, Siao-Lou, leg. R. 


Oberthur (type and paratypes, MP) ; 2 Ÿ Ta-Tsien-Lou (paratypes, 
MP, ML) ». Les acronymes MP et ML font référence au Museum 
national d'Histoire naturelle (Paris) et au Rijksmuseum van 
Natuurlijke Historie (Leiden). 

Carpenter & Kojima (1997 : 57) indiquent que la déclaration de 
van der Vecht concernant le matériel typique, ne peut être 
considérée comme une désignation de lectotype : « Enfin, 
concernant la Vespa oberthuri du Buysson, 1902, van der Vecht 
(1959 : 218) précise « Vespa crabro oberthuri... 3 $ Se-Tchouen, 


Sio-Lou, leg. R. Oberthür (type et paratypes, MP2 Ÿ Ta-Tsien-Lou 
(paratypes, MP, ML) ». Ces cinq femelles sont apparemment des 
syntypes. Selon le Code, la déclaration de van der Vecht ne peut 
pas être considérée comme la désignation du lectotype. Nous 
n'avons pas vu les spécimens examinés par van der Vecht et 
laissons donc la désignation du lectotype de ce taxon pour une 
étude ultérieure » (Traduit de l’anglais). 
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1. Vespa crabro L, var. immaculata. — Abdominis seq- 
mentis tribus anticis piceis margine apicali flavescentibus, re- 


HI, Vespidae. | 


_ diquis flavis unicoloribus.—Kansu. Nanpin. : 


# Potanin hat von dieser Varietät nur einen Arbeiter mit- 


 gebracht, bei welchem der Scheitel und das Hinterhaupt schwarz, 
die drei letzten Abdominalsegmente gelb gefärbt sind; auf letz- 
_ teren sind keine frei stehenden runden schwarzen Makeln vor- 


EE handen. 


Fig. 11. Diagnose originelle de Vespa crabro var. immaculata Morawitz, 1889, p. 161. 


Smith-Pardo et al. (2020 : 11) indiquent que l’ensemble du 
matériel typique est actuellement conservé au MNHN. Ces 
spécimens sont effectivement conservés dans cette institution où 
ils sont enregistrés sous les références suivantes : EY2895, 
EY2896, EY2897, EV2898, EY2899, Ceux-ci sont porteurs d’une 
étiquette blanche où est seulement inscrit la mention « type ! », ils 
doivent donc bien être considérés comme des syntypes. Dans la 
mesure où malgré une certaine variabilité, les spécimens 
appartiennent manifestement au même taxon, la désignation 
d'un lectotype n'est pas nécessaire. 

Après l'examen de deux spécimens conservés au Muséum national 
des États-Unis à Washington, Bequaert estime que VW oberthuri est 
une forme de coloration extrême de F' crabro : « Je n'ai trouvé 
aucune différence de structure ou de sculpture entre ces spécimens 
et les autres formes de W crabro, espèce pour laquelle je dois 
regarder W oberthuri comme une forme de coloration extrême. 
» (traduit de l’anglais, Bequaert, 1931 : 107). Cette synonymie a 
été unanimement adoptée. 

L'examen des spécimens conservés au MNHN, permet 
effectivement de constater qu’ils correspondent à 7 crabro 
auctorum. Ils présentent en effet les caractères suivants : 
l’échancrure de la marge apicale du clypeus est dépourvue de 
dent médiane ; les angles antérieurs du clypeus sont obtus et 
arrondis ; le clypeus est faiblement convexe en vue de profil ; la 


Photo 5. Syntype Ÿ de Vespa oberturi du Buysson, 1902, MNHN, 
collection Hyménoptères, EY2896 
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Photo 6. Syntype de Vespa crabro altaica Pérez, 1910 (MNHN — EY 2751). 


couleur du vertex varie de jaune à jaune-orange ; les ocelles sont 
de taille normale (c’est-à-dire qu’elles ne sont pas aussi grandes 
que celle de V binghami du Buysson) ; la tête n’est pas fortement 
développée derrière les yeux, comme c’est le cas chez F soror du 
Buysson et  mandarinia Smith ; la carène prétégulaire est 
entièrement développée ; en vue dorsale, la longueur du tergite I 
est inférieure à la moitié de sa largeur ; le diamètre de la 
ponctuation des marges latérales du tergite IT est inférieur à la 
distance séparant les points (Photo 5). 


Vespa flavo-fasciata Cameron, 1903 

Décrit du Japon, également présent en Corée et à Taïwan. Le taxon 
est considéré — sans argumentations — comme synonyme de 
crabro var. crabroniformis Smith, 1852 dans la monographie de du 
Buysson (1905 : 505). Bequaert (1931) le considère comme la 
forme japonaise particulière de V7 crabro. De fait la synonymie 
établie par Bequaert, figure dans les catalogues de Carpenter & 
Kojima (1997 : 68) et de Daglio (2019a : 20 ). 


Vespa crabro var. tartarea du Buysson, 1905 

Variété fondée sur une description correspondant assez bien à la 
forme japonaise de W crabro. De fait, le taxon est considéré comme 
synonyme de W crabro flavofasciata Cameron, 1903 par Bequaert 
(1931 : 107) et Edwards (1980 : 361), ainsi que comme synonyme 
de la forme nominative dans Carpenter & Kojima (1997 : 68) et 
Daglio (2019 a : 20). 


Vespa crabro var. Altaica Pérez, 1910 

Forme caractérisée par la couleur jaune de la gena et la présence 
d’au moins une tache noire ou rougeâtre sur cette dernière. Les 
proportions de couleur jaune et noire sont équivalentes sur le 
tergite III. Elle correspond à la forme de Sibérie méridionale de 
Archer (Photo 6). Elle est présente au sud-ouest et au centre de la 
Sibérie, des montagnes de l’Oural au lac Baïkal et vers le sud 
jusqu'aux montagnes de l'Altaï et l’ouest de la Mongolie. 

Deux spécimens appartenant manifestement à la série type sont 
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enregistrés dans les collections du MNHN sous les numéros 
EY2751 et EV2752. Le premier est étiqueté comme lectotype et 
le second comme paralectotype. Cependant aucun auteur n’a 
signalé avoir désigné ces spécimens et les étiquettes ne portent 
nulle part le nom de celui qui a désigné ces types. Bien que le fait 
d’étiqueter des spécimens de cette manière soit une pratique 
courante dans les musées, ce genre de désignation n’a aucune 
valeur au sens du code de nomenclature. Dans le cas présent, la 
désignation formelle d’un lectotype ne s’avère cependant 
d’aucune utilité. 


Vespa crabro var. Caspica Pérez, 1910 

Les clés de Guiglia (1948, 1972) désigne sous le nom de Vespa 
crabro caspica un taxon dont les femelles présentent une tache ou 
une bande transversale jaune sur le tergite II (Photo 7). De tels 
spécimens se rencontrent dans la péninsule Italienne, en Sicile, en 
Sardaigne et en Corse. De fait, les spécimens présentant ces 
caractéristiques (en quelque sorte des VW crabro germana 
présentant une coloration particulière sur le tergite Il) 
correspondent à V caspica auctorum. 

Des spécimens appartenant manifestement à la série type sont 
enregistrés dans les collections du MNHN sous les numéros 
EY2753 (étiqueté lectotype), EV2754, EY2755, EY19692, 
EY19693 et EY19694 (étiquetés paralectotypes). Pour les mêmes 
raisons que celles évoquées dans la section W crabro altaica, la 
désignation de ces spécimens est invalide et il n’y aucune raison de 
désigner formellement un lectotype. 
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La lecture de la diagnose originelle du taxon révèle une coloration très 
différente de Vespa crabo caspica auctorum (Fig. 12) et la série type 
est composée de spécimens ne correspondant pas à Vespa crabro 
caspica auctorum, mais présentant une coloration très particulière qui 
à priori n’évoque pas Vespa crabro. Ces spécimens représentent 
cependant tous les caractères de ce taxon (pour connaître la liste de ces 
caractères cf. section consacrée à W oberthuri) (Photo 8). 


Vespa crabro chinensis Birula, 1925, Vespa crabro meridionalis 
Birula, 1925, Vespa crabro nigra Birula, 1925 et Vespa crabro 
vulgata Birula, 1925 ont été décrits dans la même publication. 


La source de leur description a fait débat. En effet, Birula a 
publié en 1925, deux articles traitant des Vespinae. Dans le 
premier (Birula, 1925a), les quatre sous-espèces sont décrites, 
mais — à l’exception de V nigra — elles portent la mention “spp 
nova” dans le second article (Birula, 1925b.). De fait, Carpenter 
& Kojima (1997) considèrent le second article comme la source 
originelle. 

Après examen des deux publications, Dubatolov ef al. (2003) 
estiment cependant que le premier article est basé sur le 
manuscrit du second et constitue de ce fait la source originelle. 


V, Crabro, var. Caspica n. var. — Femelle, Tète d'un orangé 
sombre, plus ou moins lavé de ferrugineux;: les parties noirà- 
tres de l'A ltaica ferrugineuses et leur étendue diminuée : ainsi 
la tache de la région ocellaire devient ferrugineuse, n'atteint 
pas toujours les yeux, lend à se fondre avec la couleur voisine 
plus claire, et même peul s'effacer entiérement. Au corselel, les 
lignes ferrugineuses du mésonotum sont moins distinctes, par- 
fois absentes, les taches sous-alaires Le plus souvent nulles. 
Bandes jaunes des trois 1°" segments dorsaux très étroites, la 
1'* parfois obsolèle, les suivantes à peine un peu triéchanerées, 
suivant leur largeur, élargies sur le côté; la 4° peu profandé- 
ment triéchancrée; la 5° largement biéchancrée, enlièrement 
jaune, avec deux pelits points noirs latéraux. Segments ven- 
lraux brunâtres vers la base, ferrugineux vers le bout, portant, 
du 2° au 5°, dans la partie ferrugineuse, une lache latérale 
lransversale jaune, très distante de la ligne médiane, n'attei- 
gnant pas le bord postérieur, échancrée en are en avant; taches 
du 5° segment parfois confluentes ; au 6°, deux grandes taches 
ordinairement confluentes, rarement séparées par un trait ferru- 
gineux plus ou moins apparent, et n'atleignant pas l'extrémité. 
Paltes plus brunes que ferrugineuses. Ailes plus rousses que 
dans le type. Vestiture d'un roux plus sombre, presque noi- 
râlre sur le dos. 

— Souvent le 2° segment de l'abdomen porte en avant une 
bande ferrugineuse raccourcie latéralement, ne louchant pas la 
base, dont elle est très rapprochée, distante du bord postérieur 
d'une longueur plus grande que la demi-largeur du segment. 


0. ‘ln 


Parfois cette bande est de largeur presque uniforme, mais le 
plus souvent plus ou moins rétrécie au milieu, et enfin dissociée 
en deux taches distinctes. Cette bande, accidentelle dans l’es- 
pèce, est normale, on le sait, chez plusieurs autres. 

Talysch et Lenkoran, région Caspienne (Korb.). 


Fig. 12. Diagnose originelle de Vespa crabro caspica Pérez, 1910, p. 6-7. 
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Photo 7. Ouvrière de Vespa crabro caspica auctorum (vue dorsale) 
(Crédit : Django Maurel) 


Ils indiquent également que Birula (1925a) n’a pas listé les 
spécimens sur lesquels sont fondés ces taxons et ont estimé 
qu’il est probable que les descriptions soient fondées sur les 
spécimens listés dans Birula (1925b). L’un des auteurs 
(Aleksandr Lvovsky) en a localisé plusieurs au Zoological 
Institute à Saint-Pétersbourg (Russie). Après examen de ceux- 
ci, ils ont estimé que ces taxons sont synonymes de la forme 
nominative. 

Décrit d'Europe de l’Ouest, Vespa crabro nigra Birula, 1925 
est un homonyme primaire plus récent de Vespa nigra 
Geoffroy, 1785. Probablement parce qu’il n’a jamais été 
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remplacé, celui-ci n’est pas traité par Archer (1992) dans sa 
publication sur la taxinomie de Vespa crabro. I] ne figure pas 
non plus comme synonyme de W crabro dans le catalogue de 
Carpenter & Kojima (1997). La synonymie établie par 
Dubatolov ef al. (2003) figure en revanche dans le catalogue de 
Daglio (2019a). 

Après lecture de la diagnose originelle de Vespa crabro vulgata, 
1925, Bequaert (1931 : 105) estime que celui-ci est un synonyme 
subjectif de V crabro germana Christ. Leur coloration est en 
effet similaire et la localité de vulgata est l’Europe de l’Ouest. 
Cette synonymie figure dans Blüthgen (1961 : 28), Guiglia 
(1972 : 84) et Edwards (1980 : 361). 

Bequaert (1931 :105) estime également que Vespa crabro 
meridionalis Birula, 1925 est synonyme de V crabro caspica 
Pérez, 1910, mais indique avoir observé seulement un spécimen 
étiqueté meridionalis par Birula. Spécimen qui selon cet auteur, 
ne correspond nullement à la description originelle et provient 
d’une région (Oussouri) très éloignée de l’aire de distribution 
indiquée par Birula (Transcaucasie et Transcaspie). Vespa crabro 
chinensis Birula, 1925 est un homonyme primaire plus récent de 
Vespa chinensis Fabricius, 1793. 


Vespa crabro var. birulai Bequaert, 1931 
Nom de remplacement pour Vespa crabro chinensis Birula, 
1925, préoccupé par Vespa chinensis Fabricius, 1793. 


Vespa crabro var. gribodoi Bequaert, 1931 
Nom de remplacement pour Vespa crabro var. anglica Gribodo, 
1892, préoccupé par Vespa anglica Smith, 1843. 


Photo 8. Syntype de Vespa crabro caspica Pérez, 1910 (MNAN -— EY 2753). 
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Photo 9. Vespa orientalis Linné, 1771, syntype, LSL, collection Linné, boîte n° 26, spécimen n° 2816. 


Vespa orientalis orientalis Linné, 1771 


Vespa orientalis Linnaeus, 1771 

La diagnose originelle fait référence à un taxon à dominance brun 
dont les tergites III et IV sont jaunes, en accord avec la conception 
retenue par une majorité d’auteurs pour ce taxon. 

Une ouvrière correspondant à Vespa orientalis auctorum est présente 
dans la collection Linné (Photo 9). Ce spécimen est porteur de deux 
étiquettes. La première est, selon Day (1979 : 68), écrite d’une main 
non identifiée « not familiar » et porteuse de la mention « Vespa ex. 
Oriente ». Écrite de la main de J. E. Smith, la seconde est porteuse 
de la mention « orientalis ex. Descr: Mant. 540 » en référence à 
l’ouvrage de Linné Mantissa altera (p. 540) où est décrit cette 
espèce. Day a étiqueté ce spécimen comme « holotype » (Day, 
1979 : 69). L'espèce ayant été décrite sans indication du nombre 
d’exemplaire, il doit en réalité être considéré comme syntype. 

Vespa turcica Drury, 1773 

La diagnose originelle évoque à l’évidence V orientalis auctorum. 


De plus, la figure accompagnant la description (figure 1, planche 
XXXIX) représente sans ambiguïté un spécimen de W orientalis. 


Vespa quadripunctata Forskäl, 1775 

La diagnose originelle du taxon (Forskäl, 1775 : 84) traite 
abondamment de sa coloration et ne laisse aucun doute 
concernant la synonymie avec V' orientalis auctorum. 


Vespa crabro sensu Harris, 1776 (Synonymie nouvelle) 

La lecture de la description donnée par Moses Harris pour Vespa 
crabro, dans son ouvrage intitulé Exposition des insectes qui se 
trouvent en Angleterre, ainsi que la consultation de la figure 


Fig. 1. Meajures one inch and 
three lines. 


€ragro. 


HE bead is of an orange colour. 

The thorax is-of a.red brown. The 
abdomen is of a fine orange brown, but by 
extenfon of the annuli difcovers.a fine gloffy 
black. The firit and fecond annulus are half 
way brown, and a fpot of each fide. The 
legs are of a clay colour, The wings are of 
the colour of amher. The /ess are of an 
orange clay-colour. Thisis the hornet which 
builds its neft in the bodies of trees on forefts, 
See Linn. Vefpa 3. 


l’accompagnant (Fig. 13 & 14), créent un certain trouble. Il apparaît en 
effet évident que le taxon traité ne correspond pas à Vespa crabro 
auctorum. À l’exception d’une courte description sur les moeurs de 
l’espèce, la description donnée par Harris et la figure l’accompagnant, 
semble plutôt faire référence à la forme jurinei de V orientalis, taxon 
qui n’a jamais été présent en Angleterre, mais dont les seuls spécimens 
connus sont conservés au NHM. La description donnée par l’auteur 
repose-t-elle sur l’observation de ces spécimens ? 


Fig. 14. Figure accompagnant la description de Vespa 
crabo sensu Harris, 1776, planche XXXVII, figure 1. 


Fig, 1. Mefure un pouce ES trois 
lignes. 


CrRABrO. 


* A tète eft couleur d'orange. Le cor/tlet 

eft d’un rouge brun. L'abdomen eit 

d’un bel orange brun ; & par l’extenfon des 
anneaux, on découvre un beau noir luftré,. 

Le premier & le fecond anneau font moitié 


béun, & ont une tache à chaque côté. Les 
jambes font couleur d'argile. 


Les ailes font 
couleur d’ambre. Les Jambes {ons couleur 
d'orange d'argile. Celui-ci eft le hornet ou 
frelon qui fait fon nid dans le corps des ar- 
bres dans les forêts. Voyez Linn. Veipa 3.. 


Fig. 13. Description de Vespa crabro sensu Harris, 1776, p. 127. 
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Vespa Crabro fusca Christ, 1791 

Le début de la diagnose originelle présente une référence à 
l'illustration de la diagnose originelle de Vespa turcica Drury (taxon 
déjà traité dans la présente section). Cette figure illustre sans ambiguïté 
Vespa orientalis (Drury, 1773 : planche 39, figure 1). 

Le taxon est fondé sur une diagnose faisant clairement référence 
à Vespa orientalis. Il convient de noter que dans le même 
ouvrage, Christ traite également de W orientalis, dont il donne 
une description quasiment semblable et dans laquelle il est fait 
mention d'une suspicion de synonymie avec V crabro 
turcica (Christ, 1791 : 237). 


Vespa Ægyptiaca Vallot, 1802 et Vespa Nilotica Vallot, 1802 


Taxons établis par Vallot dans un ouvrage intitulé Concordance 
systématique, servant de table de matières à l'ouvrage de 
Réaumur intitulé Mémoires pour servir à l’histoire des insectes. 
Celui-ci contient des légendes inédites pour les figures 2 et 3 de la 
planche XVIII du Tome VI de l’ouvrage de Réaumur : Vespa 
Aegyptiaca Nob. et Vespa Nilotica Nob. (Vallot, 1802 : 170). 

La légende donnée par Réaumur pour ces figures étant la 
suivante : « Les figures 2 et 3 représentent 2 frelons envoyés 
d'Égypte par Feu Mr Granger : ils diffèrent entre eux et de celui 
de la figure 1, par la distribution des couleurs, qui pourtant sont 
les mêmes dans les uns et dans les autres, du brun et du jaune : 
celui de la figure 3 a le corps allongé comme l’ont les 
mâles. » (Réaumur, 1742 - mémoire VII : 238). La consultation 
de ces figures montre qu’elles illustrent à l’évidence deux 
spécimens de W orientalis. 


Vespa jurinei Saussure, 1854 

Décrit dans la section 5 du groupe des espèces européennes 
appartenant à la deuxième division du genre Vespa Linnaeus, section 
fondée sur la couleur noire jaune et rousse du thorax et englobant 
quatre espèces (media, crabro, orientalis et jurinei). 

Le taxon est fondé sur la diagnose suivante : « Chaperon ayant ses 
angles avancés en deux lobes pointus, ciliés. Insecte presque lisse 
velu. Tête et corselet roux ; vertex un peu noirâtre : mandibules 
d'un beau roux. Antennes orangées ; leur premier article jaune en 
devant ; chaperon et un grand triangle sur le front, jaune ou roux. 
Ces parties couvertes de poils fauves. Abdomen noir, couvert de 
poils bruns ou fauves (dans cet individu il est brunâtre). Pattes 
rousses. Ailes d'un jaune clair avec le cubitus noir et le radius 
roux ; le bout de la quatrième cubitale, brun. Habite l'Albanie 
(Musée de Londres). » (Saussure, 1854 : 133). 

André (1884 : 583) signale que le taxon se caractérise par la 
coloration du gastre qui est entièrement brun. Il estime également 
— mais sans argumentation — que ce taxon constitue une variété de 
V' orientalis. 

Carpenter & Kojima (1997 : 71) indiquent que Guiglia (1972 : 94) a 
désigné un lectotype pour ce taxon. Pourtant concernant la série type 
Guiglia (1972 : 94) a simplement écrit la phrase suivante : « M. Z. 
BOUCEK vient très aimablement de me communiquer qu’il a 
examiné au British Museum deux femelles de Vespa jurinei 
Saussure dont une est signalée comme « type ». Il pense la désigner 
comme « Lectotype ». Chez cette dernière l’abdomen est presque 
uniformément brun y compris la marge postérieure de l’urotergite I. 
Selon l’opinion de BOUCEK V jurinei, n’est qu’une forme de couleur 
de Worientalis, ce que ANDRÉ (1882) avait déjà fait remarquer. ». 
Les femelles citées par Bouëek sont effectivement présentes 
dans les collections du NHM. L’une d’elle est porteuse d’une 
étiquette ronde porteuse de la mention type. La seconde est en 
revanche porteuse de plusieurs étiquettes dont une avec la 
mention « Lectotype » (photo 10). Cependant dans la mesure 
où aucune publication ne fait référence à une désignation 
formelle de ce taxon, ces spécimens doivent être considérés 
comme des syntypes. 


Notre collègue Gavin Broad (Conservateur principal en charge 
des insectes au NHM) a eu la gentillesse de faire pour moi 
plusieurs photos du spécimen étiqueté “Lectotype”. Celui-ci 
présente les caractéristiques suivantes : échancrure de la marge 
apicale du clypeus dépourvue de dent médiane, angles 
antérieurs du clypeus en forme de lobes très prononcés, ocelles 
de taille normale, tête non fortement développée derrière les 
yeux, carène prétégulaire entièrement développée, longueur du 
tergite I en vue dorsale inférieure à la moitié de sa largeur, 
gastre brun rougeâtre (photo 10). 

Il s’agit donc à l’évidence d’un spécimen de Vespa orientalis d’une 
forme particulière. Aucun autre spécimen présentant une telle 
coloration n’ayant jamais été cité dans la littérature scientifique, le 
taxon est probablement fondé sur des spécimens aberrants. 


Plusieurs formes ou sous-espèces de Vespa orientalis Linné, 1771 
ont été décrites : 


Vespa orientalis var. Ægyptiaca André, 1884 

Forme fondée sur la coloration du tergite IV : « Abdomen avec le 
quatrième segment entièrement brun et représentant seulement 
deux taches latérales jaune clair. Var Aegyptiaca, Mihi. Patrie : 
Égypte (Le Caire, Alexandrie). » (André, 1884 : 584). 

Le taxon figure comme synonyme de la forme nominative dans 
les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 71) et de Daglio 
(2019a : 25). 


Vespa orientalis var. Zavattarii Guiglia & Capra, 1933 

Forme caractérisée par la couleur sombre du gastre nettement noire 
et marron opaque, ainsi que par la présence d’une large bande jaune 
en forme d’accolade à la marge apicale du tergite I. Décrit de Lybie 
(Ghät : Fezzan ; Oubarie) et d'Algérie (Oued Tizzi). 

Archer (1998 : 46) indique avoir observé d’Iran et d’Inde (Andhra 
Pradesh, Haryana et Bihar) des spécimens non séparables de la forme 
zavattari. Des spécimens présentant une coloration intermédiaire 
entre la forme nominative et la forme zavattarii sont cités de Lybie, 
d'Israël, d’'Oman, du Bahrein, du Turkménistan, du Tadjikistan et du 
Pakistan (Archer, 1998 : 46). Pour ces raisons, Archer (1998 : 46) 
considère le taxon comme synonyme de la forme nominative. 


Vespa orientalis var. somalica Giordani Soika, 1934 et Vespa 
orientalis arabica Giordani Soika, 1957 

Formes distribuées dans le sud de l’Arabie (Arabie Saoudite, 
Yémen, sud de Oman, Somalie). Elles se caractérisent par la couleur 
sombre du gastre brun rouge très foncé, apparaissant presque noir de 
prime abord. La bande jaune apicale du tergite I est absente ou très 
étroite. Leurs ailes sont fortement teintées de sombre. Richards 
(1984 : 427) considère qu'elles ne présentent pas de différences 
notoires et doivent être considérées comme synonymes. 

Archer (1998 : 46) considère également que ces formes sont 
synonymes, mais qu'elles doivent être considérées comme une sous- 
espèce à couleur noire très développée. 


Vespa orientalis ab. nigra Guiglia, 1959 

Taxon infrasubspécifique (Art. 45. 6), de ce fait indisponible 
(LCZN. 1999 : Art. 45.5). Décrit de Somalie à partir d’une 
ouvrière ayant le clypeus et l’espace interantennaire noirs. Guiglia 
(1972 : 93) considère cette aberration comme une forme de F 
orientalis Var. somalica. Ce taxon n’est cité ni dans le catalogue de 
Carpenter & Kojima (1997) ni dans celui de Daglio (2019a). 


Vespa velutina nigrithorax du Buysson, 1905 


Vespa velutina "De Haan" Lepeletier, 1836 

Vespa velutina "De Haan" Lepeletier, 1836, possède de nombreuses 
formes considérées comme des variétés ou des sous-espèces. Celles- 
ci ont fait l'objet de publications (van der Vecht, 1957, 1959 : Archer, 
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1991 ; Nguyen ef al., 2006 ; Perrard ef al., 2014), notamment d'une 
clé d'identification (Archer, 2012 : 268). Elles ont également été 
illustrées par Perrard ef al. (2014 : 2) (Fig. 15). 

Aucune sous-espèce n’est reconnue dans le catalogue de 
Carpenter & Kojima, (1997 : 73, 74) et l'opinion de ces auteurs 
a été généralement suivie, bien qu'elle n'ait jamais été 
argumentée. Notre manque de connaissances sur le sujet délicat 
de la subdivision de Vespa velutina, devrait pourtant nous 
inciter à mener des investigations supplémentaires. En l'attente 
d'éléments nouveaux, l'opinion de Carpenter et Kojima est 
suivie ici. Cependant la présente section traite des synonymes 
de la forme présente en Europe : Vespa velutina nigrithorax du 
Buysson, 1905. 


Vespa crabro var. immaculata Morawitz, 1889 
(Voir commentaires consacrés au taxon dans la section Vespa crabro),. 


Vespa auraria var. nigrithorax du Buysson, 1905. 

Décrit comme une variété de V auraria à partir de spécimens 
provenant de différentes localités (Inde, Chine, Sumatra, sud 
Célèbes [= Sulawesi]). Van der Vecht (1957 : 37) a estimé que le 
taxon est une sous-espèce de vespa velutina distribuée en Asie 
continentale et a désigné comme lectotype une femelle de 
Dardjeeling (Bengale-Occidental) (Photo 11). Cette synonymie a 
été unanimement suivie. 


Vespa velutina var. Megei Pérez, 1910 

Décrit de Chine centrale. Fondé sur une diagnose décrivant une 
coloration proche de W velutina nigrithorax. Vecht (1957 : 37) 
estime que la série type du taxon (3 © et 1 Ÿ) correspond à la 
forme nigrithorax. 


Genre Vespula Thomson, 1869 


Vespula Thomson, 1869 

Décrit en tant que sous-genre de Vespa, pour englober les 
Vespinae n’appartenant pas aux groupes des frelons. Élevé par la 
suite au rang de genre par Ashmead (1902 : 164), puis scindé en 
deux par Rohwer (1916 : 642) sur la base de la longueur de 
l’espace malaire : sous-genre Dolichovespula (espace malaire 
long), sous-genre Vespula s. str. (espace malaire court). Le genre 
désigne donc aujourd'hui les guêpes à joues courtes. Aucune 
espèce type n'ayant été originellement désignée, Ashmead 
(1902 : 164) a désigné ultérieurement Vespa austriaca Panzer, 
1799 à ce titre. 

Au terme de son analyse phylogénétique des Vespinae, Carpenter 
(1987a : 424) estime que Vespula Thomson, 1869 doit être 
considéré comme un groupe monophylétique fondé sur les 
apomorphies suivantes : perte de tyloïdes sur les antennes du 
mâle, perte complète de la carène du pronotum, aedeagus avec 
sagittes soudées à l'apex, colonies édifiées dans des cavités ou 
sous terre, pédicelle du nid embryonnaire non enduit avec une 
sécrétion orale brillante. 

Il reconnaît également la monophylie de trois taxons généralement 
considérés comme des sous-genres de Vespula (Rugovespula 
Archer, 1982 ; Paravespula Blüthgen, 1938 et Vespula s. str), ainsi 
que celle d’un groupe informel de celui-ci (groupe squamosa). 
Soucieux de préserver la stabilité de la nomenclature, cet auteur a 
jugé préférable de ne pas reconnaître formellement de groupes au 
sein du genre. L'approche de cet auteur a — comme dans le cas du 
genre Dolichovespula — été quasi unanimement adoptée par les 
auteurs subséquents. 


Pseudovespa Schmiedeknecht, 1881 
Décrit pour englober Vespa austriaca Panzer, en raison de ses 


mœurs parasites. Le taxon est donc de fait un synonyme objectif 
de Vespula Thomson. 
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Fig. 15. Distribution connue des différentes formes de Jespa velutina 
Lepeletier, 1836 dans le Sud Est de l'Asie (Source : Perrard et al., 2014). 


Paravespula Blüthgen, 1938 

Créé comme sous-genre de Dolichovespula, pour englober les 
guêpes non inquilines à espace malaire court. Il convient de noter 
que Dolichovespula sensu Blüthgen diffère du taxon de Rohwer, il 
désigne en effet les guêpes non inquilines et non les guêpes à espace 
malaire long. Carpenter (1987a : 425) estime que Paravespula est 
monophylétique. 

La publication de Blüthgen ne contenant que le nouveau nom et 
celui de l'espèce type, le taxon pourrait a priori être considéré 
comme un #omen nudum. Une description laconique figurant à la 
page 290 de la même publication, rend toutefois le taxon 
disponible : « Espèces sociales à tête courte » (traduit de l’allemand, 
Blüthgen, 1938 : 290). 


Allovespula Blüthgen, 1943 

Décrit en tant que sous-genre de Paravespula pour englober F7 rufa, 
considéré comme différant morphologiquement et biologiquement du 
reste du groupe, Paravespula ayant préalablement été élevé au rang de 
genre. Cette division est à l’origine de la distinction entre les groupes 
V. vulgaris et V rufa. Carpenter (1987a : 425) estime que ce taxon est 
paraphylétique au regard de V' austriaca (type de Vespula),. 


Rugovespula Archer, 1982 

Décrit comme sous-genre de Vespula Thomson, pour englober Vespula 
koreensis (Radoszkowski, 1887) et Vespula orbata (du Buysson, 1902), 
principalement en raison de la forme du genitalia mâle. | 

Carpenter (1987a : 425) estime que ce taxon est monophylétique et 
fondé sur au moins 3 apomorphies : propodeum strié chez les 
fondatrices, seconde cellule submarginale distalement courte et 
aedeagus rétréci médialement. 


Griseovespula Daglio & Jacobson, 2019 in Daglio, 2019 
(Synonymie nouvelle) 

Créé pour englober les espèces du groupe III de Yamane ef al. 
(1980 : 33) [Vespula germanica (Fabricius, 1793) et Vespula 
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Photo 12. Syntype de Vespa velutina var. Megei Pérez, 1910 (MNHN, EY, EY2924). 
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pensylvanica (Saussure, 1857)]. Au terme de son analyse cladistique 
des genres de Vespinae, Carpenter (1987a : 426) a estimé que la 
monophylie du groupe n'est pas clairement établie. 

Indépendamment de la validité du taxon, sa reconnaissance formelle 
pose un problème dans la mesure où elle rompt avec l'approche de 
Carpenter (1987a) visant à préserver la stabilité de la nomenclature 
en ne reconnaissant formellement aucun sous-genre au sein de 
Vespula. De plus, la reconnaissance du genre impliquerait celle de 
Paravespula Blüthgen et de Rugovespula Archer. Je propose donc 
de ne pas le reconnaître formellement. 


Lineovespula Daglio & Jacobson, 2019 in Daglio 2019 
(Synonymie nouvelle) 

Créé comme sous-genre de Vespula pour englober les espèces du 
groupe V de Vamane ef al. (1980 : 33) [Vespula squamosa (Drury, 
1773) et Vespula sulphurea (Saussure, 1854)]. Carpenter (1987a : 
425) estime que ce taxon est monophylétique, celui-ci se fondant sur 
des critères d'ordre éthologique, ces deux espèces élaborant des 
colonies de grande taille s'éteignant tardivement dans la saison. Pour 
les mêmes raisons que celles évoquées dans la section précédente, je 
propose de ne pas reconnaître formellement ce sous-genre. 


Vespula austriaca austriaca (Panzer, 1799) 


Vespa austriaca Panzer, 1799 

Fondé sur une diagnose traitant uniquement de la coloration (Fig. 16). 
Au moins un élément de coloration évoqué dans celle-ci fait penser à 
Vespula austriaca : « Premier et deuxième segments [du gastre] 
marqués par deux points jaunes ». Le type est considéré comme détruit, 
mais les illustrations accompagnant la diagnose originelle (Fig. 17) 
représentent à l'évidence Vaustriaca auctorum. 


Vespa borealis Smith, 1843 


Décrit des îles britanniques (Yorkshire et nord de l'Écosse). Le taxon est 
considéré comme synonyme de Vaustriaca dans Dalla Torre (1894 : 


138), Carpenter & Kojima (1997 : 75) et Daglio (2019 : 32). 

Pourtant, la consultation de la figure accompagnant la description 
(Fig. 18), ainsi que la lecture de certains passages de la diagnose 
originelle, pourraient laisser penser qu’elle traite de V germanica 
: « clypeus avec trois petits points 


triangulaire au milieu et une tache oblongue de chaque 
côté; » (traduit de l'anglais, Smith, 1843 : 170). De plus, la page 
171 de la publication de Smith, fournit pour ce taxon, la 
description d’une caste ouvrière, ce qui ne colle pas avec la 
description d'une espèce inquiline. 

Plusieurs éléments permettent toutefois de douter de cette 
conclusion. Tout d’abord, dans la publication de Smith, 
germanica est traité comme synonyme de W vulgaris. Ensuite, 
une lecture attentive du texte, montre que cet auteur n'avait 
aucune certitude sur le fait que les ouvrières sur lesquelles se 
fonde sa description, soient réellement conspécifiques de 
borealis ; le début de la description de l’ouvrière contient 
d’ailleurs la mention suivante : « Neuter, (J” borealis ?) ». Si l’on 
tient également compte du fait que la figure de Smith évoque très 
bien la forme britannique de V” austriaca (forme arborea) (Photo 
13), il n’y a aucune raison de douter que le taxon traité dans la 
diagnose de Smith, correspond à V austriaca auctorum. Aucune 
information concernant le type n’est disponible. 


Vespa arborea Smith, 1849 
Nom de remplacement pour Vespa borealis Smith, 1843. 


Vespa biloba Schilling, 1850 

Cité comme synonyme de W austriaca par plusieurs auteurs : 
Blüthgen (1961 : 47), Edwards (1980 : 363), Carpenter & 
Kojima (1997 : 75) et Daglio (2019a : 32). Sa diagnose 
originelle est pourtant trop laconique pour conclure quoi que ce 
soit concernant son identité. De plus, selon Blüthgen (1961 : 
47) le lieu de dépôt du type est inconnu. 


VESPA 
Die  oeftereichifche 


auftriaca, 
Wejpe. 


Vejpa aufiriaca: thorace utrinque lineola, fcutello bipunctato, abdominis fegmen- 
tis omnibus margine poftico, primo et fecundo bipunctatis flavis. 


Habitat Viennae Auftr. D. de Megerle. 


Media et diftincta. Caput atrum pubefcens. Labium flavum.  Frons inter 


antennas macula flava. Mandibulae validae flavae. Antennae thoracis longitudine 
nigrae. Oculi nigri, oxrbita poñtice flava. Thorax ater pubefcens lineola utrinque 


flava.  Scuiellum punctis duobus flavis. © Alae obfcuro-fufcae. Abdomen nigrum 


rudum, incifuris omnibus margine poftico flavis: fegmento primo et fecundo 


punctis duobus flavis. Pedes flavi femo:ibus bafi nigris. Subtus fafciae abdominales 
extenduntur. 
a Magnitudo naturalis, b Eadem aucta. 
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Fig. 16. Diagnose originelle de Vespa austriaca Panzer, 1799, p. 63. 


Faunitaxys, 12(52), 2024: 1 — 39. 25 


d'efpa auftriaca Mhi. 


Fig. 17. Illustrations accompagnant la diagnose originelle de Vespa austriaca Panzer, 1799. 


Vespa infernalis Saussure, 1854 

Décrit d'Amérique du Nord, W infernalis est un taxon inquilin 
d'aspect semblable à W austriaca, dont il diffère surtout par le 
fait qu'il ne parasite pas le même hôte. V rufa n'étant pas 
présent en Amérique du Nord, son hôte est Vespula acadacica 
(Sladen, 1918). De fait, il est considéré comme un synonyme 
de V austriaca par de nombreux auteurs : Bequaert (1932 : 
106), Blüthgen (1961 : 47), Miller (1961 : 19), Akre ef al. 
(1981 : 51), Carpenter & Kojima (1997 : 75) et Buck ef al. 
(2008 : 400). 

Kimsey & Carpenter (2012) estiment qu’il s’agit d’une espèce 
à part entière. Selon ces auteurs, les populations paléarctiques 
et néarctiques de V austriaca, présentent des différences de 
sculpture du tégument. 

Au terme de l’examen de spécimens nord-américains (U.S.A et 
Canada) et européens (Suède, Finlande, République Tchèque, 
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Fig. 18. Illustration accompagnant la diagnose originelle de 
Vespa borealis Smith, 1843. 


Suisse, France et Espagne), Carpenter et al. (2015 : 35) indiquent 
que la macroponctuation de la zone interantennaire est plus 
distincte et plus profonde chez les spécimens européens et la 
microponctuation de cette même zone est granuleuse, presque 
rugueuse, chez les spécimens européens, alors qu'elle est très fine 
chez les spécimens nord-américains. Ils estiment donc également 
qu'il s'agit d'une espèce à part entière. 

Dans la mesure où les différences morphologiques présentées 
par ces auteurs sont assez faibles et dans la mesure où la 
plasticité du choix des hôtes est bien connue chez les Vespidae 
inquilins, W infernalis est considéré ici comme une sous-espèce 
de V' austriaca. 


Vespa tripunctata Packard, 1870 

Décrit de l’ Alaska. Bequaert (1932 : 106) indique : « La majeure 
partie de la description et la figure de W tripunctata ont été 
élaborées à partir d'une femelle (aujourd'hui perdue) de F 
austriaca ; mais les autres spécimens traités par Packard dans la 
note du bas de la page 27, appartiennent à d'autres espèces. Ces 
spécimens sont maintenant conservés au Museum of 
Comparative Zoology de Cambridge où je les ai examinés. La 
femelle de Springfield, Oregon, est W pensylvanica (H. de 
Saussure) ; les ouvrières de Fort Bidwell, Siskiyou Co. 
Californie sont des V rufa var. atropilosa (Sladen) » (traduit de 
l'anglais, Bequaert (1932 : 106). 

De fait, le taxon est considéré comme synonyme de V austriaca 
Panzer dans Blüthgen (1961 : 47) et Carpenter & Kojima (1997 : 
75). Il est considéré comme synonyme de W infernalis Saussure 
dans le catalogue de Daglio (2019a : 34). 


Vespa arborea "Ross" Dalla Torre, 1894 

Nom apparaissant pour la première fois dans la liste des synonymes 
de Vespa austriaca Panzer. Les références indiquées par Dalla 
Torre : « Zoologist III. 1845 p. 1156 » font référence à une courte 
description de la structure d’un nid de « Tree Wasp » et non à la 
description d’un taxon. 
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Vespula shinanoensis Takamizawa 2005 

Considéré par son auteur comme parasite de W schrenkii 
(Radoszkowski), un synonyme de W rufa. Le lieu de dépôt du 
type n’étant pas mentionné, le taxon est indisponible (L.C.Z.N. 
1999 : Art. 13 et 16.4). 

Carpenter et al. (2015 : 37) estiment que les photos du nid 
accompagnant la publication originelle (22-24 et 24-01) montrent la 
cohabitation de mâles de shinanoensis avec des mâles de 7 rufa et 
concluent que le taxon est probablement une forme de V rufa. 
Daglio (2019b : 37) estime en revanche que ces photos représentent 
des mâles et des femelles de VW shinanoensis en compagnie 
d'ouvrières de W schrenkii siberica. Pour cet auteur le taxon est donc 
synonyme de Vaustriaca. 


Vespula germanica (Fabricius, 1793) 


Vespa vulgaris Linnaeus, 1758 

Bien qu’aujourd’hui personne ne doute du fait que vulgaris et 
V. germanica soient des espèces à part entière, les auteurs 
anciens ne les différenciaient pas toujours. 


Vespa maculata Scopoli, 1763 

Nec Vespa maculata Linné, 1763. Présent avec un point 
d'interrogation dans la liste des synonymes de Vespula germanica 
dans les catalogues de Dalla Torre (1894 : 146) et de Carpenter & 
Kojima (1997 : 77). 

La lecture de la diagnose originelle fait référence à un taxon dont 
la tête est entièrement noire, ce qui ne correspond pas à la 
coloration de  germanica. Le lieu de dépôt du type demeure à 
ce jour inconnu. 


Vespa macularis Olivier, 1792 

Figure également avec un point d’interrogation dans la liste des 
synonymes de Vespula germanica dans les catalogues de Dalla Torre 
(1894 : 146) et de Carpenter & Kojima (1997 : 77). 

La section consacrée à « La Guêpe maculaire » dans l'Encyclopédie 
méthodique d'Olivier (Olivier, 1792 : 695), désigne ce taxon sous le 
binome linnéen « Vespa macularis » tout en faisant référence à 
Vespa maculata Scopoli. Nous avons donc affaire à une émendation 
injustifiée de Vespa maculata Scopoli, 1763. 


Vespa germanica Fabricius, 1793 

La description originelle fait référence à un taxon possédant trois 
taches sur le premier tergite, celle du milieu étant plus grande : 
« Abdomen flavum supra primo segmento maculis tribus : 
intermedia majore, cuspidata, reliquis macula magna, transversa, 
tridentata baseos nigra ». Bien que le lieu de dépôt du type soit 
considéré comme inconnu (Carpenter & Kojima, 1997 : 77), il y 
a peu de raison de douter du fait que le taxon traité dans cette 
diagnose corresponde à V germanica auctorum. 


Vespa germanica var. stizoides du Buysson, 1905 

Décrit du nord de l’Inde sur la base de l’observation d’une seule 
ouvrière. Après examen de l'holotype, Archer (1982 : 264) a estimé 
que le taxon est un synonyme subjectif de Vespula koreensis 
(Radoszkowski, 1887). 


Vespula rufa (Linnaeus, 1758) 


Vespa rufa Linnaeus, 1758 

Fondé sur une diagnose trop laconique pour conclure quoi que ce 
soit concernant l’identité du taxon traité. Heureusement, deux 
ouvrières sont présentes dans la collection Linné, dont une est 
étiquetée W rufa par cet auteur. Day (1979 : 71) a désigné le 
spécimen étiqueté V7 rufa comme lectotype et l’autre comme 
paralectotype (Photos 14 et 15). 


S 


Photo 13. Forme britannique de Vespa austriaca Panzer, 1799, © (© 
Steven Falk), pour comparaison avec la Fig. 18. 


Photo 14. Vespa rufa Linnaeus, 1758, lectotype, LSL, collection 
Linné, boîte n° 24, spécimen n° 2785. 


Vespa rufa var. americana du Buysson, 1905 

Nec Vespa americana Fabricius, 1775 et Vespa maculata 
americana Christ, 1791. Décrit du Canada. 

Considéré comme un synonyme de Vespula acadida Sladen, 
1918 dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 75) et 
de Daglio (2019a : 30). 


Vespa rufa var. intermedia du Buysson, 1905 

Fondé sur la diagnose suivante : « Femelle. - Semblable à la var. 
sibirica André, mais avec la tête et le thorax beaucoup plus 
abondamment poilus, l'abdomen hérissé de longs poils fins, avec le 1° 
et le 2° tergites ainsi que le 1° sternite plus ou moins largement colorés 
de roux. Le deuxième tergite abdominal porte de chaque côté une 
large tache rousse. — Long. 16 mill. Ouvrière. — L’ouvrière m’est 
inconnue. Mâle. — Diffère de celui de la var. sibirica André par 
l'abdomen dont la couleur noire du 1° tergite est remplacée par du 
roux, le 2° porte de chaque côté une grande tache rousse. L'appareil 
copulateur est identique à celui du mâle de la W rufa L. type, à 
l'exception de l'acumen aigu de l'extrémité des lobes des branches du 
forceps qui est très court, caractère qui rapproche cette variété rousse 
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Photo 15. Vespa rufa Linnaeus, 1758, paralectotype, LSL, collection Linné, boîte n° 24, spécimen n° 2786. 


de la var. austriaca Panz. La couleur blanc d'ivoire de l’ornementation 
de cette variété intermedia est remarquable. Patrie. — Mandchourie, 
région du lac Hanka (Bohnhof, 1900, Museum de Paris) : Amérique 
du Nord : Hudson’s bay (Musée de Londres). ». 

Vespa rufa Var. intermedia du Buysson, 1905 est considéré soit 
comme une sous-espèce de W rufa (Bequaert, 1932 : 98 ; Archer, 
1981b : 62 ; Carpenter & Kojima, 1997 : 79), soit comme un taxon à 
part entière (Miller, 1958 : 258 ; Matsuura & Vamane, 1990 : 236 ; 
Kimsey & Carpenter, 2012 : 52 ; Daglio, 2019a : 35). 


Vespula rufa var. sladeni Bequaert, 1931 

Décrit de l’état de Washington en tant que forme de Vespula 
rufa. Mis en synonymie avec Vespula acadida Sladen, 1918 par 
Miller (1958 : 260). 


Vespula obscura Lee, 1986 
Sur la base de l’examen du paratype reine du taxon, Archer (1993 : 
12) a mis le taxon en synonymie avec W rufa grahami Archer, 1981. 


Vespula yichunensis Lee 1986 

Présent avec un point d'interrogation dans la liste des synonymes 
de V rufa dans les catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 79) 
et de Daglio (2019a : 37). Sur la base de l'examen d'un paratype 
mâle, Archer (1993 : 12) estime que le taxon est synonyme de 
Dolichovespula asiatica Archer, 1981. 


Vespula yulongensis Dong & Wang in Dong ef al., 2002 

Décrit de Chine (Province du Yunnan). Après examen d’une photo de 
l’holotype et des planches illustrant la diagnose originelle, Carpenter et 
al. (2015 : 36) estiment que le taxon correspond à W rufa grahami. 


Vespula gongshanensis Dong in Dong ef al., 2005 

Décrit du sud-ouest de la Chine (Province du Yunnan), collecté à 
2950 m altitude. Carpenter et al. (2011b : 9) le considère comme 
synonyme de F rufa. Sur la base de l’examen de la série type, Tan 
et al. (2015) estiment quant-à-eux, que le taxon est un synonyme 
de Vespula structor (Smith, 1870). 


Le statut des taxons figurant ci-dessous font l’objet de débats. 
En raison de mon manque de connaissance des Vespinae 
extrême-orientaux et en l’attente d'éléments nouveaux, ils sont 
considérés ici comme des synomymes de la forme nominative. 
Concernant leurs statuts, je me bornerai donc à présenter une 
brève synthèse des problématiques exposés dans la littérature. 


Vespa Schrenkii Radoszkowski, 1861 et Vespa sibirica André, 
1884, sont deux formes décrites à partir de spécimens provenant 
de l'est du fleuve Lena, caractérisées par le blanchissement de la 
couleur claire. 

Leurs statuts divisent les auteurs. Dans la littérature entomologique 
extrême-orientale, elles sont souvent confondues sous le nom de 
« schrenkii », considéré comme un taxon à part entière (Matsuura 
& Yamane, 1990). 


Elles sont considérées comme synonymes de Vespula rufa dans le 
catalogue de Carpenter & Kojima (1997 : 79). Pour Daglio 
(2019b : 205, 210) F' schrenkii est un taxon à part entière et W 
sibirica une sous-espèce de ce dernier. 


Vespula rufa grahami Archer, 1981 

Décrit du sud-ouest de la Chine, pour caractériser des individus 
possédant un fort développement de la couleur claire tendant à virer 
au brun clair. Le taxon se collecte en haute altitude : 2000-4000 m, 
mais a également été collecté à 430 m. 

Considéré comme synonyme de la forme nominative dans les 
catalogues de Carpenter & Kojima (1997 : 79) et de Daglio (2019 : 
37). Daglio (2019b : 198) reconnaît la sous-espèce grahami. 


Vespula vulgaris (Linnaeus, 1758) 


Vespa major Schwenckfeld, 1603 

Taxon figurant dans la liste des synonyme de V vulgaris dans Saussure 
(1854 : 113), il figure également comme synonyme du même taxon, 
mais avec la mention « invalid » dans Edwards (1980 : 363). Sa date de 
publication étant antérieure à 1758, il est bien sûr indisponible 
(LC.ZN, 1999 : Art. 3) (Carpenter & Kojima, 1997 : 81). 


Vespa vulgaris Linnaeus, 1758 

Fondé sur une diagnose laconique traitant essentiellement de la 
coloration. Heureusement, deux spécimens de W vulgaris sont 
présents dans la collection Linné. L'une d'elle est une femelle porteuse 
d'une étiquette écrite de de la main de Linné sur laquelle figure la 
mention « vulgaris » (Photo 16). La seconde est une ouvrière non 
étiquetée correspondant à la var. pseudogermanica Stolfa, 1932 
(Photo 17). Day (1979 : 77) a désigné la femelle comme lectotype et 
l'ouvrière comme paralectotype. 


Vespa flava major Merret, 1767 [1667] 

Présenté — sous ce nom et avec cette date — comme synonyme de 
vulgaris dans l’ouvrage de Edwards (1980 : 363). Carpenter & 
Kojima (1997 : 81) indiquent cependant que l’ouvrage de Merret date 
en fait de 1667, le nom doit donc être considéré comme indisponible 
en raison de sa date de publication (LC.Z.N., 1999 : art. 3). Ils 
indiquent également que l’ouvrage de Merret ne contient pas les 
termes « flava » et « major », mais « flavam » et « majorem ». 

Le nom est également indisponible pour une autre raison qu’il est 
intéressant de citer, dans la mesure où elle permet d’expliquer 
comment un nom jamais décrit peut apparaître dans la littérature. En 
effet, la consultation de la page de l’ouvrage de Merret citée par 
Carpenter & Kojima (Merret, 1667 : 196), montre que cet auteur a 
référencé des espèces avec une nomenclature polynomiale, le nom 
se confondant avec la diagnose. Dans le cas de la section Vespa, la 
diagnose contient effectivement les termes « flavam » et « Majorem » 
mais ceux-ci ne forment pas un nom (Fig. 19). Il m’a semblé inutile 
d’entamer des recherches pour savoir qui a le premier employé le 
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Vefpa, a Wap, I, 41, M. 424 Ald, 203, 
Vefpeta Ald. 2c9, &c, I. 25. t, Æ Habemus 
flavam & nigricantem utrumq, majorem & 
minorem, & alteram longiorem , & infuper 
pfeudo fphecas aculeo carentes degentes in pa 
rietibus ex limo conftruétis. 


Fig. 19. Diagnose de la section Vespa dans l’ouvrage de Merret 
(1667 : 196) 


nom sous la forme Vespa flava major, mais celui-ci apparaît déjà 
dans un manuscrit de Linné (https://linnean-online.org/157600/#? 
s—0&cv-0) ainsi que dans l’Encyclopédie méthodique d’Olivier 
(1792 : 679). 


Vespa sexcincta Panzer, 1799. 

Fondé sur une diagnose trop laconique pour conclure quoi que ce 
soit sur l'identité du taxon traité (Fig. 20), bien que ses illustrations 
(Fig. 21) évoquent assez bien un spécimen femelle de V vulgaris. 
Cependant, bien que la figure représentant la tête révèle un sinus 
oculaire entièrement jaune, ces dernières peuvent tout aussi bien 
être interprétées comme une forme sombre de D. media. Le dessin 
de la tête présente certes un espace malaire long, mais les notions 
de guêpes à espace malaire long ou court n'étaient pas connues à 
l'époque et de ce fait non illustrées. Le type est considéré comme 
détruit (Carpenter & Kojima, 1997 : 81). 


Les auteurs subséquents ont interprété le statut de Vespa sexcincta 
Panzer, 1799 de manière diverse. Il est considéré comme un taxon à 
part entière dans Dalla Torre (1894 : 155) et comme un nomen dubium 
dans Dalla Torre (1904 : 67). Il figure par la suite comme synonyme 
de VW vulgaris précédé d’un point d’interrogation dans du Buysson 
(1905 : 603) et comme synonyme subjectif de ce même taxon dans les 
catalogues de Edwards (1980 : 363), de Carpenter & Kojima (1997 : 
81) et de Daglio (2019 a : 39). 

Dans un tel contexte, il me semble préférable de le considérer 
comme un romen dubium. 


Vespa mixta Schenck, 1853 

Considéré par Edwards (1980 : 363) comme synonyme de Vespula 
vulgaris Var. pseudogermanica Stolfa, 1932. Carpenter & Kojima 
(1997 : 81) considèrent le taxon comme un nomen nudum. Pourtant 
le taxon a été décrit en bonne et due forme (Schenck, 1853 : 30). Il 
est considéré par son auteur comme une variété de W germanica, 
constituant un mixte de W germanica et de V vulgaris. Une phrase 
de la diagnose originelle du taxon ne laisse aucun doute sur la 
validité de la synonymie mixta-pseudogermanica : « Coloration du 
segment I [du gastre] semblable à celle de la femelle de l'espèce 
traitée ici » (Traduit de l'allemand). 


Vespula communis Saussure, 1857 

Nec Vespa communis Schranck, 1785. Décrit pour nommer les 
populations nord-américaines de W vulgaris, qui selon cet 
auteur, constituent un taxon à part entière. 

Du Buysson (1905) reconnaît le taxon, tout en estimant que W 
vulgaris est également présent en Amérique-du-Nord. Son opinion a 
été adoptée par les auteurs subséquents. Bequaert (1930 : 67) 
considère le taxon comme synonyme de Vespa maculifrons du 
Buysson, avant de le considérer comme synonyme de W vulgaris 
(Bequaert, 1931 : 90). Cette dernière synonymie figure dans le 
catalogue de Carpenter & Kojima (1997 : 81). 

Sur la base de l’examen du matériel typique, Carpenter & Glare 
(2010 : 4, 5) estime que Vespula communis Saussure, 1857 est 
synonyme de Vespa maculifrons du Buysson, 1905. 


Vespa vulgaris var. pseudogermanica Stolfa, 1932 

Forme caractérisée par la coloration du tergite I apparentée à celle du 
tergite I de V germanica. Cette forme très courante se trouve souvent 
en nombre aux côtés de la forme nominative au sein d'un même nid. 
Le paralectotype de V7 vulgaris correspondant à cette forme (Photo 17), 
pseudogermanica est de fait un synonyme de V vulgaris. 


Vespa vulgaris var. flavior Stolfa, 1934 

Décrit de l’Inde. Considéré — sans argumentation — comme un 
synonyme de Vespa flaviceps Smith, 1870 par Yamane et al. 
(1980 : 9). 

Vespula rufosignata Eck, 1998 

Décrit de trois localités de haute altitude au Cachemire (entre 2100 


Photo 16. Vespa vulgaris Linnaeus, 1758, lectotype ©, LSL, collection Linné, boîte n° 24, spécimen n° 2783. 
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VESPA fexcincta, 
Die fechsgegürtelte Wefpe, 


Vefpa fexcincta: atra pubefcens, thorace lineola utrinque, fcutello punctis duobus, 
abdomine cingulis fex continuis ano pedibusque flavis. 


Habitat Viennae Auftr. Du. de Megerle. 


Caput atrum pubefcens. Labium flavum, macula media longitudinali nigra. 
Mandibulze flavae apice nigrae. Frons inter antennas macula fingulari flava Oculi 
nigri orbita omni flava. Antennae corpore dimidio bseviores atrae concolores. 
Thorax ater valde Pubefcens lineola utrinque flava.  Scuteinm punctis duobus fla- 
vis. Alae fufcae corpore parum breviores. Abdomen cylindiicum pubefcens feg- 
mentis omnibus poftice flavo marginatis. Anus flavus.  Pedes fimplices flavi, îe- 
moribus exilibus nigris. 

a Manitudo naturalis. b Caput auctum. 


Drey und fechzigftes Heft. J 


Fig. 20. Diagnose originelle de Vespa sexcincta Panzer, 1799, p. 63. 


defpa Jeæcinela ; Mhi. 


J.St fe. 


Fig. 21. Illustrations accompagnant la diagnose originelle de Vespa sexcincta Panzer, 1799. 
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Photo 17. Vespa vulgaris Linnaeus, 1758, paralectotype #, 
LSL, collection Linné, boîte n° 24, spécimen n° 2784. 


m et 2900 m), Fondé sur une série de 17 spécimens incluant des 
fondatrices et des ouvrières. 

Considéré comme proche de W vulgaris, il s'en distingue selon son 
auteur, par l'extension de la couleur brun rougeâtre et par la présence 
d'une bande jaune ininterrompue sur la gena. Certains individus de 
la série type présentent également un faible espace sombre entre les 
taches jaunes du front et du sinus oculaire. Il diffère aussi 
morphologiquement de W vulgaris par une largeur de la gena plus 
importante et par un triangle ocellaire moins pointu. 

L’holotype et 12 paratypes ont été localisés au NHM par Paul Williams. 
Sur la base de l'examen de cette série, Carpenter (2009 : 292) a observé 
que la coloration indiquée dans la description n'est pas constante au sein 
de la série type, certains spécimens arborant la coloration indiquée alors 
que d'autres non. Il a également estimé qu'elle s'inclut dans l'éventail de 
variation de l'espèce. Concernant les différences évoquées pour la 
largeur de la gena, il estime qu'elles sont inexistantes. En conséquence, 
cet auteur a mis le taxon en synonymie avec V7 vulgaris. 

Daglio (2019b : 308) le considère comme une sous-espèce de 
vulgaris. 


Vespula vulgaris vetus Eck, 1999 

Décrit de Chine (Province du Quinghai). Fondé sur l’extension de 
la couleur jaune. Considéré comme synonyme de la forme 
nominative par Daglio (2019a : 2) et comme une sous-espèce de 
vulgaris L. par Daglio (2019b : 310). 


Vespula yunlongensis Dong et Wang in Dong ef al., 2003 
Sur la base de l'examen de l'holotype, Tan ef al., (2015 : 52) 
considèrent Vespula yunlongensis Dong et Wang, 2003 comme 
un synonyme subjectif de Vespula vulgaris vetus Eck, 1999. 


Synthèse 


Au terme de cet examen, on ne peut que faire le même constat que 
celui présenté après l’examen des synonymies des Polistinae de 
France métropolitaine (Gereys, 2022 : 16). Ce qui devait s’avérer un 
simple examen de routine à montré que la nomenclature des 
Vespinae de France métropolitaine, n’est pas encore entièrement 
stabilisée. Plusieurs synonymes habituellement reconnus se sont 
avérés être des nomina dubia ayant persisté dans la littérature à la 
faveur du manque de vérifications : Vespa sylvestris Scopoli, 1763, 
Vespa holsatica Fabricius, 1793, Vespa saxonica Fabricius, 1793, 
Vespa sexcincta Panzer, 1709, Vespa bavarica von Schrank, 1802, 
Vespa biloba Schilling, 1850 et Vespa tridens Schenck, 1853. En 
raison de mon manque d’expérience de la faune orientale et 
néarctique, les statuts de certains taxons potentiellement synonyme 
des taxons traités ici, n’ont pas été tranchés. 
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Catalogue des synonymes 


Genre Dolichovespula Rohwer, 1916 


Dolichovespula Rohwer, 1916 (Rohwer, 1916 : 642) (sous-genre de Vespula Thomson) (féminin). Espèce type : Vespa maculata 
Linnaeus, 1763 — par désignation originelle. 


Pseudovespula Bischoff, 1931 (Bischoff, 1931b : 346) (sous-genre de Pseudovespa Schmiedeknecht, 1881) (féminin). Espèce type : 
Vespa norwegica var. adulterina du Buysson, 1905 — par désignation originelle. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula Rohwer, 1916 (Carpenter, 1987a : 427). 


Boreovespula Blüthgen, 1943 (Blüthgen, 1943 : 149) (sous-genre de Dolichovespula Rohwer, 1916) (féminin). Espèce type : 
Dolichovespula norwegica (F.) (= Vespa norwegica Fabricius, 1781) — par désignation originelle. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula Rohwer, 1916 (Carpenter, 1987a : 427). 


Metavespula Blüthgen, 1943 (Blüthgen, 1943 :149) (sous-genre de Dolichovespula Rohwer, 1916) (féminin). Espèce type : 
Dolichovespula silvestris (Scop.) [!] (= Vespa sylvestris Scopoli, 1763) — par désignation originelle. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula Rohwer, 1916 (Carpenter, 1987a : 427). 


Dolichovespula adulterina (du Buysson, 1905) 
Vespa norwegica var. adulterina du Buysson, 1905 [du Buysson, 1905 : 499 (clé), 600, 628)]. Matériel typique, © (MNHN, NMNH, ZISP, 
ZSBS). Localité type : Europe : Piemont, Vosges (Remiremont), Suisse (Engadine, Rosegthal) ; Amérique : Oregon, Corvallis. 
Vespula norvegica saxonica natio colchica Birula, 1930 (Birula, 1930 : 314). Matériel typique, 4 (ZISP). Localité type : Géorgie (Adjarie). 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula adulterina du Buysson (1905) (Bequaert, 1932 : 124, 125). 


Dolichovespula adulterina montivaga Yamane, 1982 (Yamane, 1982 : 109). Matériel typique, ? (FSKU). Localité type : Hokkaido (Mont. 
Kariba), Honshu, Japon. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula adulterina (du Buysson, 1905) (Carpenter & Koyjima, 1997 : 58). 


Dolichovespula media (Retzius, 1783) 
Vespa crabro medius Retzius, 1783 (Retzius, 1783 : 63). Lieu de dépôt du type inconnu. 
Vespa frontalis Latreille, 1802 (Latreille, 1802 : 290 ; pl XXI, fig. 7). Lieu de dépôt du type inconnu. Localité type : Paris, France 
(Synonymie nouvelle). 
Vespa Geerii Lepeletier, 1836 (Lepeletier, 1836 : 510). ©, & (lieu de dépôt inconnu). Localité type : La Suède et les environs de Paris. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media (Retzius, 1783) (Birula, 1927 : 77). 
Vespa crassa Herrich-Schäffer, 1841 (Herrich-Schäffer, 1841 : 33, fig. 179.4). Type détruit. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media (Retzius, 1783) (Birula, 1927 : 78). 


Vespa flavicincta Schenck, 1853 [Schenck, 1853 : 16 (clé), 27]. © (PMZI ?). Localité type : Allemagne, Weiïlburg. 
Homonyme primaire de Vespa flavicincta Gravenhorst, 1807. Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media geerii 
(Lepeletier, 1836) (Birula, 1927 : 78). 


Vespa rufoscutellata Schenck, 1853 [Schenck, 1853 : 15 (clé), 28]. S (PMZI ?). Localité type : Allemagne, Wiesbaden. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media geerii (Lepeletier, 1836) (Birula, 1927 : 78). 

Vespa similis Schenck, 1853 [Schenck, 1853 : 15 (clé), 24]. ©,  (PMZI ?). Localité type : Allemagne, Weilburg. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media geerii (Lepeletier, 1836) (Birula, 1927 : 78). 

Vespa media var. lineolata Pérez, 1910 (Pérez, 1910 : 17). ? (MNHN). Localité type : France, Millau. 


Vespula media media var. lugubris Birula, 1927 (Birula, 1927 : 80). Ÿ, 4 (ZISP). Localité type : “Nord- und Mittelteilen Ost- 
Europas … Norden”. 


Dolichovespula media var. conjugens Paul, 1943 (Paul, 1943 : 142) (lieu de dépôt du type inconnu). Localité type : Pologne, 
Stettin : Eckerberger Wald. 

Dolichovespula media sugare Xshikawa, 1969 (Ishikawa, 1969 : 180, Fig. 1-3). d', Holotype © (NSM). Localité type : Japon (Honshu). 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media (Retzius, 1783) (Carpenter & Kojima, 1997 : 60). 

Dolichovespula borealis Lee, 1986 [(Lee, 1986a : 195, 196, Fig. 1 (2) et 2 (3)]. © (IZAS). Localité type : Chine, Hengdaohezi, 
Province d’Heïlongjiang. 

Homonyme secondaire de Vespa borealis Kirby, 1837, de Vespa borealis Zetterstedt, 1838 et de Vespa borealis Lewis, 1897. 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula media (Retzius, 1783) (Archer, 1993 : 13). 


Dolichovespula norwegica (Fabricius, 1781) 


Vespa norwegica Fabricius, 1781 (Fabricius, 1781 : 460) (UZM). Localité type : Norvège. 


Vespa britannica Leach, 1814 (Leach, 1814 : 112, pL. 50). ©, € (NHM). Localité type : «in Britannia; in Anglia rarius, in Caledonia vulgatissime ». 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula norwegica (Fabricius, 1781). 
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Vespa borealis Zetterstedt, 1838 (Zetterstedt, 1838 : 454). © (MZLU ?). Localité type : Lapponie. 
Homonyme primaire plus récent de Vespa borealis Kirby, 1837. Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula norwegica 
(Fabricius, 1781) (Bequaert, 1932 : 117, 118). 


Vespa peruana Saussure 1867 (Saussure 1867 : 18). © (MHNG). Localité type : Peru altior, Quito" (erreur d’étiquetage). 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula norwegica (Fabricius, 1781) (Carpenter et al., 2015 : 36). 


Vespa saxonica var. arctica Friese, 1919 (Friese, 1919 : 1). ©, S (ZISP). Localité type : Russie (Chanema-Fluss … Sobj-Tal … 
Longot-johan-Tal … Berezov). 
Synonyme subjectif plus récent de Dolichovespula norwegica (Fabricius, 1781) (Bequaert, 1932 : 117, 118). 


Dolichovespula norwegica var. Zetterstedti Blüthgen, 1937 (Blüthgen, 1937 : 37). 
Nom de remplacement pour Vespa borealis Zetterstedt, 1838. 


Dolichovespula omissa (Bischoff, 1931) 
Vespa tripunctata Schenck, 1861 (Schenck, 1861 : 25). © (ZSBS). Localité type : « Bamberg », Allemagne. 
Homonyme primaire de Vespa tripunctata Fabricius, 1787. 


Vespula norvegica saxonica morpha ingrica Birula, 1930 (Birula, 1930 : 309). Lectotype © (désigné par Blüthgen, 1961 : 42) (ZISP). 
Localité type : Russie, Gouvernement de Léningrad. 
Indisponible (1.C.Z.N., 1999 : Art. 45.5, et Art. 45.6.2). Synonyme subjectif de Vespa omissa Bischoff, 1931 (Bequaert, 1932 : 89). 


Vespa omissa Bischoff, 1931 (Bischoff, 1931a : 6), ® (ZMHU). Localité type : Thuringe, Tyrol. 

Vespula ingrica "'(Birula)"' Bequaert, 1932 (Bequaert, 1932 : 89). 

Nom de remplacement pour Vespula norvegica saxonica morpha ingrica Birula, 1930. 
Dolichovespula saxonica saxonica (Fabricius, 1793) 

Vespa vulgaris sensu Retzius, 1783 (Retzius, 1783 : 63) (Synonymie nouvelle). 


Vespa saxonica Fabricius, 1793 (Fabricius, 1793 : 256). Néotype Ÿ (MNHN), présente désignation. Localité type : Allemagne. 

Vespula norvegica saxonica morpha monticola Birula, 1930 (Birula, 1930 : 313) (ZISP ). Localité type : Montagnes du caucase. 
Dolichovespula saxonica nipponica Yamane, 1975 (Yamane, 1975 : 349). ©, $ (FAHU). Localité type : Japon, Hokkaïdo, Otoineppu. Ainsi que 
dans d’autres stations d’Hokkaido et de Honshu. 


Dolichovespula saxonica kamtschatkensis Eck, 1983 (Eck, 1983 : 171). Holotype © (ZISP), paratypes Ÿ, &. 
Localité type : Russie, Petropavlovsk, FluBtal, Poganka, Kamtchatka. Ainsi que dans d’autres stations du Kamtchatka. 


Dolichovespula saxonica nigrescens Eck, 1983 (Eck, 1983 : 172). Holotype © (SMT). Localité type : Russie, Primorié, environs 
d’Anisirnowka. Ainsi que dans d’autres stations en Russie, mais aussi de Mongolie et de Corée. 


Dolichovespula sylvestris (Scopoli, 1763) 


Vespa sylvestris Scopoli, 1763 (Scopoli, 1763 : 309). Néotype $ (MNHN) présente désignation. Localité type : Slovénie. 


Vespa pilosella Costa, 1858 (Costa, 1858 : 20, 28). ©, 4 (CMSN). Localité type : Monti Partenii, Italie. 
Homonyme primaire de Vespa pilosella Gravenhorst, 1807. Synonyme subjectif plus récent de Vespa sylvestris Scopoli, 1763 (du 
Buysson, 1905 : 602). 


Vespa silvestris | ! ] var. sumptuosa du Buysson, 1905 (du Buysson, 1905 : 493, 603). Lectotype © (ZSNM). Localité type : Perse centrale. 


Dolichovespula xinjiangensis Lee, 1986 (pro parte) (Lee, 1986a : 195, 199). Holotype ®, paratypes ©, & (1ZAS). Localité type : 
Chine « Xinyuan, Xinjiang Uygur Aut. Reg., 850-1200 m; also from Altay ». 


Genre Vespa Linnaeus, 1758 
Vespa Linnaeus, 1758 (Linnaeus, 1758 : 343, 572) (genre) (féminin). 
Espèce type : Vespa crabro Fab. (= Vespa crabro Linnaeus,1758) — par désignation subséquente (Latreille, 1810 : 438). 


Macrovespa Dalla Torre, 1904 (Dalla Torre, 1904 : 64) (groupe du genre Vespa Linnaeus, 1758) (féminin). 
Espèce type : Vespa crabro Linnaeus, 1758 — par désignation subséquente (Bequaert, 1930 : 64). 
Synonyme objectif plus récent de Vespa Linnaeus, 1758. 


Nyctovespa van der Vecht, 1959 (van der Vecht, 1959 : 210) (sous-genre de Vespa Linnaeus, 1758) (féminin). 
Espèce type : Vespa binghami du Buysson, 1905 — par désignation originelle. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa Linnaeus, 1758 (Carpenter, 1987a : 426). 

Vespa crabro Linnaeus, 1758 


Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Linnaeus, 1758 : 572). Lectotype, © (LSL— collection Linnaeus : boîte n° 24, n° 2781). Localité type : Europe. 
Vespa vexator Harris, 1776 (Harris, 1776 : 127). Type détruit. Localité type : Angleterre. 
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Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Saussure, 1854 : 131). 


Vespa Crabro major Retzius, 1783 (Retzius, 1783 : 63). 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758. 


Vespa Crabro germana Christ, 1791 (Christ, 1791 : 215). Type détruit. Localité type : Allemagne. 

Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Saussure, 1854 : 131). 

Vespa crabroniformis Smith, 1852 (Smith, 1852 : 40). ©, 4 (NHM). Localité type : Sud de la Chine. 

Homonyme primaire plus ancien de VW crabroniformis Heer, 1867 [(f), Miocène de Croatie.]. Synonyme subjectif plus récent de Vespa 
crabro Linnaeus, 1758 (du Buysson, 1905 : 505). 

Vespa crabro var. borealis Radoszkowski, 1863 (Radoszkowski, 1863 : 128, pl. 16, fig. 15). ©, &, lieu de dépôt inconnu. Localité type : 
Russie, Pargolova i Osnovoa Roshchi. 

Homonyme primaire plus récent de Vespa borealis Kirby, 1837, Vespa borealis Zetterstedt, 1840 et Vespa borealis Smith, 1843. Synonyme 
subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (André, 1884 : 586). 


Vespa crabro var. anglica Gribodo, 1892 (1891) (Gribodo, 1892 : 242). Série type : 2 ? (MCSN). Localité type : Inghilterra (Angleterre). 
Homonyme primaire plus récent de Vespa anglica Smith, 1843. Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758. 


Vespa oberthuri du Buysson, 1902 (du Buysson, 1902 : 140). Syntypes : Ÿ (MNHN). Localité type : Chine, Se-tchouen, Siao-Lou, Ta-tsien-lou. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Bequaert, 1931 : 106). 


Vespa flavo-fasciata Cameron, 1903 (Cameron, 1903 : 280). Lectotype ®, désigné par Kojima (1997 : 21) (NHM). Localité type : 
Japon, Nügata (Shinanogawa). 

Synonyme subjectif plus récent de V crabro var. crabroniformis par (du Buysson, 1905 : 505). 

Vespa crabro var. tartarea du Buysson, 1905 (1904) (du Buysson, 1905 : 492, 506). ? (HNHM). Localité type : Japon : Yokohama, Columbia. 
Synonyme subjectif plus récent de V crabro flavofasciata (Bequaert, 1931 : 107). 

Vespa crabro var. Altaica Pérez, 1910 (Pérez, 1910 : 5). Syntypes © (MNHN). Localité type : Altaï. 

Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Archer, 1992 : 160). 


Vespa crabro var. Caspica Pérez, 1910 (Pérez, 1910 : 6). Syntypes © (MNHN). Localité type : Azerbaïdjan : Talysch et Lenkoran, 
région Caspienne. 

Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Archer, 1992 : 160). 

Vespa crabro chinensis Birula, 1925 (Birula, 1925a : 55). Au moins une partie des syntypes est présente au Zoological Institute, 
Saint-Pétersbourg, Russie. Localité type : Centre et sud de la Chine. 

Homonyme primaire plus récent de Vespa chinensis Fabricius, 1793. 


Vespa crabro meridionalis Birula, 1925 (Birula, 1925a : 55). Au moins une partie des syntypes est présente au Zoological Institute, 
Saint-Pétersbourg, Russie. Localité type : Transcaucasie, nord de l’Iran, territoire transcaspien. 

Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro var. caspica Perez, 1910 (Bequaert, 1931 : 105). 

Vespa crabro nigra Birula, 1925 (Birula, 1925a : 55). Au moins une partie des syntypes est présente au Zoological Institute, Saint- 
Pétersbourg, Russie. Localité type : Sibérie occidentale. 

Homonyme primaire plus récent de Vespa nigra Geoffroy, 1785. Synonyme subjectif plus récent de  crabro Linnaeus, 1758 
(Dubatolov et al., 2003 : 216). 

Vespa crabro vulgata Birula 1925 (Birula, 1925a : 55). Au moins une partie des syntypes est présente au Zoological Institute, Saint- 
Pétersbourg, Russie. Localité type : Europe de l’Ouest, sud de la région de l’Oussouri. Nord de la Mandchourie et de la Corée. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro germana Christ, 1791 (Bequaert, 1931 : 104). 


Vespa crabro var. birulai Bequaert, 1931 (Bequaert, 1931 : 105) (nomem novum pro Vespa crabro chinensis Birula). 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus, 1758 (Archer, 1992 : 160). 


Vespa crabro var. gribodoi Bequaert, 1931 (Bequaert, 1931 : 107) (nomem novum pro Vespa crabro var. anglica Gribodo). 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa crabro Linnaeus (Archer, 1992 : 160). 


Vespa orientalis orientalis Linnaeus, 1771 


Vespa orientalis Linnaeus, 1771 (Linnaeus, 1771 : 540). Syntype Ÿ (LSL). Localité type : Orient. 

Vespa turcica Drury, 1773 (Drury, 1773 : 73, 74 + Figure 1, planche XXXIX). Type (détruit ?). Localité type : Turquie, Smyrne. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 

Vespa quadripunctata Forskäl, 1775 (Forskäl, 1775 : 84). Localité type : Kahirae. 

Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771 (du Buysson, 1905 : 507). 


Vespa crabro sensu Harris, 1776 (Harris, 1776 : 127). 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 


Vespa Crabro fusca Christ, 1791 (Christ, 1791 : 216). Type détruit. Localité type : Turquie, Smyrne. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 


Vespa Ægyptiaca Vallot, 1802 (Vallot, 1802 : 170). Lieu de dépôt du type inconnu. Localité type : Égypte. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 
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Vespa Nilotica Vallot, 1802 (Vallot, 1802 : 170). Lieu de dépôt du type inconnu. Localité type : Égypte. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 


Vespa jurinei Saussure, 1854 (Saussure, 1854 : 133). © (NHM). Localité type : L’Albanie. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 


Vespa orientalis var. Ægyptiaca André, 1884 (André, 1884 : 584). Type (MNHN). Localité type : Le Caire. 
Homonyme primaire de Vespa aegyptiaca Vallot, 1802. Synonyme subjectif plus récent de Vespa orientalis Linnaeus, 1771. 


Vespa orientalis var. Zavattarii Guiglia and Capra, 1933 (Guiglia & Capra, 1933 : 168). © (MCSN). Localité type : Lybie (Fezzan, 
Ubari), Algérie (Oued Tizzi). 


Vespa velutina nigrithorax du Buysson, 1905 


Vespa crabro var. immaculata Morawitz, 1889 (Morawitz, 1889 : 161). © (ZISP). Localité type : Chine, Kansu, Nanpin. 
Homonomyme primaire de Vespa immaculata Gmelin, 1790. Synonyme subjectif plus récent de Vespa auraria var. nigrithorax 
Buysson, 1905 (Bequaert, 1931, 109). 

Vespa auraria var. nigrithorax du Buysson 1905 (du Buysson, 1905 : 553). Lectotype © (désigné par van der Vecht, 1957 : 37) (MNHN), 
Localité type : Inde : Darjeeling, ; état du Sikkim ; Royaume du Bouthan ; Chine ; République d’Indonésie : Sumatra, Sulawesi. 


Vespa velutina var. Megei Pérez, 1910 ( Pérez, 1910 : 13). Syntype © (désigné par Vecht, 1957 : 37) (MNHN), 
Localité type : Koueï-Tcheou (Chine centrale). 
Synonyme subjectif plus récent de Vespa velutina nigrithorax du Buysson, 1905 (van der Vecht, 1957 : 37). 


Genre Vespula Thomson, 1869 


Vespula Thomson, 1869 (Thomson, 1869 : 79) (sous-genre de Vespa Linnaeus, 1758) (féminin). 
Espèce-type : Vespa austriaca Panzer, 1799 — par désignation subséquente (Ashmead, 1902 : 164). 


Pseudovespa Schmiedeknecht, 1881 (Schmiedeknecht, 1881 : 314) (sous-genre). 
Espèce-type : Vespa austriaca Panzer — par monotypie. Synonyme objectif plus récent de Vespula Thomson. 


Paravespula Blüthgen, 1938 (Blüthgen, 1938 : 271, 290) (sous-genre de Dolichovespula Rohwer). 
Espèce-type : Vespa vulgaris Linnaeus — par désignation originelle. Synonyme subjectif plus récent de Vespula Thomson (Carpenter, 1987a : 427). 


Allovespula Blüthgen, 1943 (Blüthgen, 1943 : 149) (sous-genre de Paravespula Blüthgen). 
Espèce-type : Paravespula rufa (L.) — par monotypie. Synonyme subjectif plus récent de Vespula Thomson (Carpenter, 1987a : 427). 


Rugovespula Archer, 1982 (Archer, 1982 : 264) (sous-genre de Vespula Thomson). 
Espèce-type : Vespula koreensis (Radoszkowski, 1887) — par désignation originelle. Synonyme subjectif plus récent de Vespula 
Thomson (Carpenter, 1987a : 427). 


Lineovespula Daglio & Jacobson in Daglio, 2019 (Daglio, 2019b : 17, 223) (sous-genre de Vespula Thomson — nom pour le groupe 
Vespula squamosa de Yamane ef al., 1980). 

Espèce-type : Vespula squamosa Drury, 1773 — par désignation originelle. Synonyme subjectif plus récent de Vespula Thomson. 
Synonymie nouvelle. 


Griseovespula Daglio & Jacobson in Daglio, 2019 (Daglio, 20196 : 17, 239) (sous-genre de Vespula Thomson — nom pour le groupe 
Vespula germanica de Yamane et al., 1980). 

Espèce-type : Vespula germanica Fabricius — par désignation originelle. Synonyme subjectif plus récent de Vespula Thomson. 
Synonymie nouvelle. 


Vespula austriaca Panzer, 1799 


Vespa austriaca Panzer, 1799 (Panzer, 1799 : 63 : 2,. fig. 2). Type d (détruit). Localité-type : Vienne (Autriche). 


Vespa borealis Smith, 1843 (Smith, 1843 : 170). ©, NHM. Localité type : Vorshire, nord de l'écosse. 
Homonyme primaire de Vespa borealis Kirby, 1837 et Vespa borealis Zetterstedt, 1840. Synonyme subjectif plus récent de Vespa 
austriaca Panzer, 1799. 


Vespa arborea Smith, 1849 (Smith, 1849 : Appendix : Îx). 
Nomen novum pro Vespa borealis Smith, 1843. 


Vespa arborea "Ross" Dalla Torre, 1894 (Dalla Torre, 1894 : 138). 
Homonyme primaire de Vespa arborea Smith, 1849. Indisponible (1.C.Z.N., 1999 : Art 11.6). 


Vespula germanica Fabricius 1793 


Vespa germanica Fabricius 1793 (Fabricius, 1793 : 256). Lieu de dépôt du type inconnu. Localité type : Allemagne "Kiliae". 


Vespula rufa (Linnaeus, 1758) 
Vespa rufa Linnaeus, 1758 (Linnaeus, 1758 : 572). Lectotype Ÿ, paralectotype Ÿ, désignés par Day (1979) (LSL). Localité type : Europe. 
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Vespa Schrenckii Radoszkowski, 1861 (Radoszkowski, 1861 : 84). Lieu de dépôt du type inconnu. Localité type : Russie (Amour). 
Vespa Sibirica André, 1884 (André, 1884 : 599). &, ©, à, lieu de dépôt de la série type inconnu. Localité type : Russie (Sibérie). 
Vespula rufa grahami Archer, 1981 (Archer, 1981b : 54, 62). Holotype © ; paratypes Ÿ, 4 (NHM, NMNH). Localité type : Sichuan. 


Vespula obscura Lee, 1986 (Lee, 1986b : 201, 205, 206). Holotype © ; paratype © (IZAS). Localité type : Chine (Tibet), 3600 m- 3800m. 
Vespula yulongensis Dong & Wang 2002 in Dong et al., 2002 (Dong ef al., 2002 : 396). Holotype % (KIZ). Localité type : Chine, Yunnan. 


Vespula vulgaris (Linnaeus, 1758) 
Vespa vulgaris Linnaeus, 1758 (Linnaeus, 1758 : 572). Lectotype © (LSL-LINN 2783) — par désignation subséquente (Day, 1979 : 


77). Localité type : « in Europa ». 


Vespa mixta Schenck, 1853 (Schenck, 1853 : 30). Synonyme subjectif plus récent de Vespa vulgaris var. pseudogermanica Stolfa, 


1932 (Edwards, 1980 : 363). 


Vespa vulgaris var. pseudogermanica Stolfa, 1932 (Stolfa, 1932 : 11, 26). © (lieu de dépôt du type inconnu). Localité type : Lago 


superiore di Weissenfels (Tarvisio) … Senosecchia. 


Vespula rufosignata Eck, 1998 (Eck, 1998 : 299). Holotype ©, paratypes ©, $ (NHM). Localité type : Inde, Cachemire. 
Synonyme subjectif plus récent de Vespula vulgaris (Linnaeus, 1758) (Carpenter, 2009 : 292). 


Vespula vulgaris vetus Eck, 1999 (Eck, 1999 : 329). Holotype © (SMT) ; paratypes : 


©, Ÿ, d (ZISP). Localité type : Chine, 


Province du Quinghai, Datong-Tal, 120 km au nord-est de Xinging, 2360 m). Synonyme subjectif plus récent de Vespa vulgaris 


Linnaeus, 1758 (Daglio, 2019 a : 2). 


Vespula yunlongensis Dong et Wang in Dong ef al., 2003 (Dong ef al., 2003 : 212). ®, Localité type : Chine, Yunnan. Synonyme 
subjectif plus récent de Vespula vulgaris vetus Eck, 1999 (Tan ef al., 2015 : 52). 
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Abstract 


Gereys B., 2024. — Critical examination of synonymy of social Vespidae of metropolitan France (Hymenoptera: Vespidae). Part 2 (Vespinae). 
Faunitaxys, 12(52) : 1 —39. 


The author analyzes the validity of the Vespinae taxa recorded in metropolitan France. The following taxa are considered as nomina dubia : Vespa 
sylvestris Scopoli, 1763, Vespa holsatica Fabricius, 1793, Vespa saxonica Fabricius, 1793, Vespa sexcincta Panzer, 1799, Vespa bavarica von 
Schrank, 1802, Vespa biloba Schilling, 1850 and Vespa tridens Schenck, 1853. In order to preserve nomenclatural stability, neotypes are designated 
for Vespa saxonica Fabricius, 1793 and Vespa sylvestris Scopoli, 1763. Several new synonyms are established: Vespula vulgaris sensu Retzius, 1783 
— Dolichovespula saxonica (Fabricius, 1793) ; Vespa frontalis Latreille, 1802 = Dolichovespula media (Retzius, 1783) ; Griseovespula Daglio & 
Jacobson in Daglio, 2019 = Vespula Thomson, 1869 ; Lineovespula Daglio & Jacobson in Daglio, 2019 = Vespula Thomson, 1869. A catalog of the 
synonymies of Vespinae of metropolitan France is provided. 
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